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INVITATION AU VOYAGE



Добро пожаловать в Москву !

Moscou, capitale de la Russie, capitale politique et économique, capitale des tsars et des soviets, dernière ville d’Europe. Moscou, à cheval entre l’Orient et l’Occident, est une ville de contrastes que l’on adore et déteste tout à la fois. Elle ne laisse pas de marbre, elle fascine, envoûte et ensorcelle. Il y a différentes façons de la voir et une visite n’y suffit pas. Alors on revient, et la magie opère encore. On se familiarise avec les codes de la ville et on apprend à déchiffrer les hiéroglyphes du métro. Mais vous comprendrez vite que Moscou est faite de contraires et de paradoxes.

En plein centre-ville, entre un restaurant italo-nippono-franco-américano-chinois et un club de fitness, vous trouverez une salle de concert internationale où les violons font vibrer l’âme russe dans les œuvres de Tchaïkovski et Prokofiev. Moscou c’est à la fois des spectacles de mauvais goût et les ballets les plus raffinés du Bolchoï. Les restaurants les plus chers du globe et les kiosques de kartoshka où l’on vient se rassasier pour quelques roubles. Les boîtes de nuit les plus endiablées concurrencent les lectures de poésie. Les clochers de Kolomenskoye jouxtent des barres d’immeubles délabrées.

Moscou, on y va en été où la chaleur est douce. On profite des parcs, des fontaines, on flâne sur les bords de la Moskva ou dans un bateau-promenade. Et on revient impérativement en hiver où le froid est glacial, mais qu’importe : on se réchauffe dans les cafés en buvant un chocolat et le soir on se laisse emporter dans les folles nuits moscovites. La nuit résonne et vous entraîne jusqu’au petit matin. On se sent alors presque Moscovite, et on défie le climat en se rendant dans un bassin en plein air dans un nuage de vapeur.

Tout change incroyablement vite à Moscou, et entre deux saisons vous pouvez ne plus reconnaître la ville. Et plus encore ces dernières années sous l'impulsion d'un nouveau maire, d'un président qui veut que la capitale russe impressionne le monde lors de la Coupe du monde de football 2018, et aussi beaucoup par les initiatives d'une nouvelle génération qui a voyagé et qui accède aux responsabilités. Moscou mue perpétuellement à la recherche d’une grandeur pas vraiment disparue.

L'équipe de rédaction

REMERCIEMENTS : L'équipe moscovite du PF tient tout particulièrement à remercier Moscow Suites (Ksenia Kolyadina et Campbell Bethwaite) et Tsar Voyages (Benoît Lardy et Gilles Chennesseau) pour leur accueil et leur précieuse aide à la réalisation de ce guide. Elena Yuzina pour ses magnifiques photos. Pour leur soutien et leur amitié : Natalia Lapshina de Lotte, Olga Sitnik et Anna Mikheikina d'ExploRussia, Frédérique Doillon d'Est'Capade, Anton Solovev de Troïka, Alexandre Rozhnikovskiy de Grably, Mikhail Petrosian et l'équipe du Suzuran, Anna Turina, Maksim Popov, Vladimir Mukhin, Ruslan Shishkin, Stanislav Boginskiy et Evgeniy Gadyukin.



Les plus de Moscou



Une ville chargée d’histoire


[image: ]

Une ville chargée d’histoire - Musée d'Histoire et cathédrale Notre-Dame-de-Kazan.

© Stéphane SAVIGNARD



De l’empire tsariste à l’Union soviétique, de « la troisième Rome » à la vitrine du stalinisme, de la ville de paysans à la capitale de l’homme soviétique, l’histoire de Moscou se confond avec celle du pays tout entier. Elle porte les stigmates des périodes les plus sombres de son histoire, et témoigne en même temps de sa grandeur. L’histoire se visite d’abord dans les rues de Moscou. Il faut voir le Kremlin où chaque pierre rend compte de la construction et de l’évolution de l’Etat russe, en un concentré de pouvoir religieux et politique. Il faut se promener dans les quartiers de Kitaï Gorod et de Chistiye Prudy pour débusquer les anciens palais des aristocrates russes, visiter le métro de Moscou et ses véritables stations-musées, voir les Sept Sœurs (les 7 fameux gratte-ciel staliniens qui façonnent la silhouette de la ville) ou se promener dans le VDNKh, l’exposition des réalisations de l’économie russe, la vitrine de l’URSS, aujourd’hui transformé en grand parc de loisirs, découvrir les monastères aux environs de Moscou pour comprendre la force du pouvoir religieux dans l’ancienne Russie, et s’aventurer dans la campagne moscovite pour se frotter à la Russie rurale.



« La troisième Rome »


[image: ]

« La troisième Rome » - Zamoskvorietchie, clocher d'église.

© Stéphane SAVIGNARD
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La légende fait de Moscou la ville aux « quarante fois quarante églises ». Pas moins de 800 églises ornaient celle qui se voulait « la troisième Rome » après la chute de Constantinople. La moitié environ a survécu à l’immense campagne de laïcisation menée par l’URSS. Petites et grandes églises rivalisent de beauté et de magnificence, de Saint-Basile l’exubérante à la cathédrale de l’Assomption, qui couronnait les tsars, de la baroque église de La Trinité à Nikitine à la reconstruite cathédrale du Christ-Saint-Sauveur. Moscou brille de ses mille églises aux bulbes scintillants qui balisent la route du promeneur. Mais les églises sont d'abord des lieux cultes où vous pourrez constater la ferveur de la foi russe.



L’éternel printemps des poètes

On ne peut comprendre Moscou si l’on ne sait pas combien elle aime ses poètes et ses écrivains. Vivants on les adore, morts on les idolâtre. Leur mémoire est éternelle, et ils restent à jamais enracinés dans la ville : il suffit pour s’en convaincre de flâner le long du boulevard des Jardins, truffé de statues d’écrivains, ou de visiter les musées-appartements dont Moscou regorge, et qui gardent avec une religiosité solennelle la mémoire de leurs anciens habitants. Les poètes continuent à être lus et aimés. Les récitals de poésie de Maïakovski ressemblaient à des concerts de rock. Evtouchenko, lui, chantait dans les années 1960 la Russie du dégel. Si ce temps est révolu, les lectures de poésie continuent à être légion dans la ville : les poèmes sont déclamés dans les cafés, les parcs ou bien même du haut d’une statue…



Délicieuse rencontre architecturale de l’Orient et de l’Occident

Le marquis de Custine arrivé en Russie en 1839 relate ainsi ses premières impressions : le Kremlin n’est pas un palais comme un autre, c’est une cité tout entière, et cette cité est la souche de Moscou ; elle sert de frontière à deux parties du monde, l’Orient et l’Occident : le monde ancien et le monde moderne sont là en présence ; sous les successeurs de Gengis Khan, l’Asie s’était ruée une dernière fois sur l’Europe ; en se retirant elle a frappé du pied la terre, et il en est sorti le Kremlin ! On ne peut qu’être ébahi devant l’unicité de cette architecture où se mêlent bulbes dorés, coupoles colorées, et arabesques. Théophile Gautier a très bien résumé cette impression :  « Cela ne se rapporte à aucun style connu. Ce n’est pas grec, ce n’est pas byzantin, ce n’est pas gothique, ce n’est pas arabe, ce n’est pas chinois ; c’est russe, c’est moscovite [… ] parfois ses plans ressemblent à des hasards de cristallisation. »



La nuit moscovite endiablée

Bars, speakeasy cachés, clubs, salles de concert et restaurants ouverts 24h/24 font vibrer la ville de la tombée de la nuit au petit matin. Il n’y a sans doute aucun domaine de la vie urbaine qui n’ait aussi radicalement changé depuis 20 ans. Les Moscovites ont appris vite et très bien. Moscou hésite entre Las Vegas et New York, entre le clinquant des boîtes, restaurants et bars, et la confidentialité des scènes musicales innovantes. Il n’y a pas un soir de la semaine où un concert, un DJ ne vaillent une virée nocturne. Les atmosphères sont soignées, l’ambiance musicale souvent impeccable, et les Moscovites apparaissent tour à tour déchaînés ou élégamment attentifs à la création artistique, frimeurs ou simplement réunis entre amis autour d’un verre. Pour les plus sages, il y aura toujours les opéras et les ballets du Bolchoï ou du Maly et les pièces de théâtre du MKhAT. Une chose est sûre, quel que soit votre âge, il est impossible de s'ennuyer le soir à Moscou !



La ville des beaux-arts
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La ville des beaux-arts - Musée des Beaux-Arts Pouchkine.

© Stéphane SAVIGNARD
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De la littérature à la peinture, Moscou offre des balades sur les traces de ses grands artistes. La galerie Tretyakov est sans doute le plus beau musée de Russie, peut-être un des plus beaux au monde. Consacrée à la peinture russe, rare à l’étranger, elle expose des tableaux d’une force incroyable de Repine et Sourikov, peintres du peuple et de l’Histoire, à Kandinsky et ses sommets de l’abstraction en passant par la féerie de Chagall. Le musée Pouchkine offre, lui, une belle collection d’art de l’Antiquité à sa fabuleuse collection d’impressionnistes français. Moscou est aussi bien sûr une occasion unique pour admirer les plus belles icônes du monde.



Fiche technique



Argent



Monnaie

L'unité monétaire est le rouble (RUB). Les coupures sont de : 5 000, 1 000, 500, 100, 50 et 10 roubles pour les billets, 10, 5, 2 et 1 roubles pour les pièces. Vous pouvez changer des euros sans problème ou utiliser votre carte pour tirer ou payer (toutefois rarement acceptée dans les petits magasins).

[image: ] Taux de change (septembre 2015) : 1 € = 72 RUB – 100 RUB = 1,38 € ; 1 CHF = 66,47 RUB – 100 RUB = 1,5 CHF ; 1 CA$ = 50 RUB – 100 RUB = 2 CA$.



Idées de budget

Incluant la nourriture, le logement, les transports et la visite par jour.

[image: ] Petit budget : à partir de 60 €/jour (logement en auberge de jeunesse, manger sur le pouce, en cheburechnaya ou au supermarché).

[image: ] Budget moyen : à partir de 120 € (logement en petit hôtel et repas au restaurant de catégorie "Bien et pas cher").

[image: ] Gros budget : A partir de 250 € (logement en hôtel de charme ou de luxe, repas dans des restaurants de catégorie "Bonnes tables" ou "Luxe").



La Russie en bref



Le pays

[image: ] Nom du pays : la Russie.

[image: ] Capitale : Moscou.

[image: ] Superficie du pays : 17 125 407 km2 (depuis l'ajout des quelque 26 000 km2 de la Crimée).

[image: ] Langue officielle : russe.

[image: ] Président : Vladimir Poutine (depuis mai 2012).

[image: ] Nature de l’Etat : République fédérale.

[image: ] Nature du régime : présidentiel fort.



La population

[image: ] Population de la Russie : 143 500 000 habitants (est. 2013).

[image: ] Population de Moscou : 12 197 596 habitants.

[image: ] Densité de population à Moscou : 4 857,66 hab./km2.

[image: ] Densité de population en Russie : 8,55 hab./km2.

[image: ] Taux d’urbanisation : 73,29 %.

[image: ] Espérance de vie : 65 ans pour les hommes et 76 ans pour les femmes.

[image: ] Religion : orthodoxes en majorité, musulmans, juifs.



L’économie

[image: ] PIB : 2 629 milliards de dollars.

[image: ] Salaire mensuel moyen (Moscou) : 1 300 $ (deux fois plus que la moyenne nationale).

[image: ] Taux de chômage officiel : 5,3 %.

[image: ] Croissance : 1,3 % (en 2013).

[image: ] Répartition de la population active : agriculture 9,8 %, industrie 27,5 %, services 62,7 %.



Téléphone



Indicatifs téléphoniques

[image: ] Russie : 007.

[image: ] France : 0033.

[image: ] Belgique : 0032.

[image: ] Suisse : 0041.

[image: ] Québec : 00418.

[image: ] Indicatif en vigueur à Moscou : 495 ou 499.



Comment téléphoner ?

[image: ] Téléphoner de France en Russie : 007 + code ville (495 ou 499 pour Moscou) + numéro de téléphone à 7 chiffres. Ex : pour téléphoner à Moscou : 007 + 495 + 225 8966.

[image: ] Téléphoner de France en Russie sur un portable : 007 + numéro du portable à 10 chiffres. Ex : 007 + 256 123 1563.

[image: ] Téléphoner de Russie en France : 8 + attendre la sonnerie + 10 + 33 + indicatif de la région sans le 0 + numéro de téléphone à 8 chiffres. Ex : 8… sonnerie… 10 + 33 + 1 + 49 63 58 26.

[image: ] Téléphoner de Russie en France sur un portable : 8 + attendre la sonnerie + 10 + 33 + numéro de portable sans le 0. Ex : 8… sonnerie… 10 + 33 + 6 + 86 26 45 35.

[image: ] Téléphoner de Moscou à une autre région : 8 + attendre la sonnerie + indicatif région + numéro à 7 chiffres. Ex : de Moscou à Saint-Pétersbourg : 8… sonnerie… 812 + 112 3922.

[image: ] Téléphoner en local à Moscou (de fixe à fixe) : 8 + attendre la sonnerie + code ville (495 ou 499 pour Moscou) + numéro de téléphone à 7 chiffres. Ex : 8... sonnerie... 499 + 865 2556

[image: ] Téléphoner de Russie sur un portable russe : composer 8 + entendre la sonnerie + code opérateur (915, 916, 956...) + les 7 chiffres du numéro de portable. Ex : 8… sonnerie… 956 324 1564.



Coût du téléphone

[image: ] Le prix du téléphone pour l'étranger ne cesse de baisser. Il était à l'écriture de ce guide de 10 RUB (environ 0,16 €) par minute pour l'Europe. Des cartes téléphoniques permettant de téléphoner à l'étranger sont vendues dans des kiosques. Il en existe de nombreuses et les prix sont fluctuants. Ce sont des cartes prépayées à code secret. Vérifier que les indications d'utilisation sont en anglais, et si possible que le serveur vocal est anglophone. Par ailleurs le roaming de votre opérateur marchera en Russie (faculté de la carte SIM à trouver un opérateur local, en appliquant une facturation discutée à l'avance entre l'opérateur d'origine et l'opérateur local), à vous de vous renseigner sur le prix.

[image: ] Les communications intra-urbaines sont théoriquement gratuites, mais seulement chez les particuliers. Dans les cabines téléphoniques, la carte de téléphone coûte 100 RUB. Dans les hôtels, les communications locales sont gratuites.

[image: ] Dans les cafés Internet, une heure de connexion coûte en général 50 RUB.



Décalage horaire

Il y a 2 heures d'avance sur l'heure française en hiver, 1 en été. Cette différence de décalage entre les saisons s'explique par le fait que, depuis 2014, la Russie ne passe plus à l'heure d'été. Une décision qui peut se comprendre dans un pays qui compte 11 fuseaux horaires !



Climat

A Moscou, c'est le climat continental qui domine. Les hivers sont froids (en moyenne – 8 °C en janvier). Les intersaisons sont courtes (printemps, automne). L'été est chaud (souvent plus de 30 °C). Toutefois, ce n'est pas la Sibérie et il dégèle plusieurs fois pendant l'hiver.



Saisonnalité

La plupart des touristes visitent Moscou de juin à septembre, c'est le moment des croisières sur la Volga. Mais les autres saisons sont aussi agréables, notamment le cœur de l'hiver.




Le drapeau russe

L’éclatement de l’Union soviétique en 1991 a donné naissance à la Communauté des Etats indépendants (CEI) regroupant 12 des 15 anciennes républiques soviétiques. Les nouveaux Etats se sont alors dotés de leur propre drapeau, rompant ainsi avec l’icône traditionnelle de la faucille et du marteau. La Russie a opté pour un drapeau tricolore blanc-bleu-rouge à bandes horizontales. Ce drapeau est le même que celui conçu dès 1699 par le tsar Pierre Ier le Grand : devenu drapeau national en 1883, il a flotté sur les bâtiments officiels jusqu’à l’arrivée au pouvoir des bolcheviks en 1918. Ce drapeau sera de nouveau adopté le 11 décembre 1993 par la Russie. Plusieurs interprétations existent pour expliquer les couleurs et l’agencement du drapeau. A titre purement indicatif et non exhaustif, sachez donc que le blanc symbolise la noblesse, la liberté et l’indépendance, le bleu l’honneur et la droiture, et le rouge le courage, la hardiesse ainsi que la générosité. Enfin, une interprétation géographique originale : le blanc représente la Russie blanche (la Biélorussie), le bleu la petite Russie (l’Ukraine) et le rouge la Grande Russie (le reste du territoire).






Idées de séjour


[image: ]

Idées de séjour - Monastère Ipat'iev et cathédrale de la Trinité.

© Stéphane SAVIGNARD





Moscou le temps d’un week-end prolongé


[image: ]

Moscou le temps d’un week-end prolongé - Le théâtre Bolchoï.

© Stéphane SAVIGNARD
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[image: ] Jour 1. Visite de la place Rouge et du Kremlin, le centre historique, politique et religieux de Moscou et de la Russie tout entière. La visite du Kremlin prend une bonne journée. Commencez par la place Rouge à partir du métro Okhotny Riad. La « belle place », selon sa traduction littérale, est bordée à l’ouest par les murailles ocre du Kremlin. A l’entrée de la place, le musée historique se dresse à votre droite. C’est une belle introduction à l’histoire de la Russie qui vous permettra de mieux apprécier la visite du Kremlin. En face du musée historique, la cathédrale Notre-Dame-de-Kazan mérite un rapide coup d’œil. Continuez sur la place Rouge, à votre gauche, l’immense bâtiment du Goum, le grand magasin d’Etat aux magasins de luxe. Réservez-le pour vos envies de shopping, mais ne le manquez pas, il mérite le détour en lui-même aussi bien que le magasin alimentaire Gastronom 1 se trouvant au rez-de-chaussé du Goum, reconstruit dans le style des années 1950. A l’ouest de la place, contre les murailles du Kremlin, le mausolée de Lénine est ouvert au visiteur le matin. A vous de voir si vous souhaitez le visiter ou non, sachant que parfois une attente d'une heure est à prévoir. A l’extrémité sud de la place se dresse, majestueuse, la féerique cathédrale Saint-Basile-le-Bienheureux. A l’intérieur, les fresques rivalisent avec les peintures extérieures, et les icônes sont somptueuses. De la cathédrale Saint-Basile, vous verrez la Moskova qui borde le Kremlin sur sa façade sud. Revenez sur vos pas pour rejoindre la tour Koutafia, l’entrée est du Kremlin. Vous traverserez avant la place du Manège dont le sous-sol est occupé par une galerie commerciale, et les jardins Alexandrovsky. Vous voilà devant la tour Koutafia l’entrée principale du Kremlin. Achetez votre ticket qui vous reviendra à 500 RUB.

Passé la porte Koutafia et la porte Troïtskaya, le premier bâtiment qui s’offre à vous est le palais des congrès, une hérésie architecturale construite en 1961. Viennent ensuite à votre gauche, les bâtiments du Sénat et de l’Arsenal, puis le Soviet suprême qui ne se visitent pas. En face, l’ancien palais des Patriarches et l’église des Douze-Apôtres donnent un avant-goût de la magnificence de la place des cathédrales, située derrière. Sur la place donnent les cathédrales de l’Assomption, de la Dormition, de l’Annonciation et de l’Archange-Saint-Michel, l’église de la Déposition-de-la-Robe, qui toutes ont un intérêt à la fois architectural, historique et religieux. A l’est de la place, les deux grosses cloches : Ivan-le-Grand et celle de la reine. A l’ouest de la place, le palais à facette est le bâtiment le plus ancien du Kremlin et de Moscou. Enfin, derrière, le palais des Terems et surtout le palais des armures à la sublime collection d’artillerie et d’orfèvrerie, et le palais des diamants qui sert d’écrin aux joyaux impériaux.

Si vous en trouvez l’énergie, vous pourrez achever votre visite du Moscou historique par une soirée de ballet ou d’opéra au mythique Bolchoï ou au Maly, son petit frère, tous deux situés sur la place Teatralnaya. Rejoignez-les en empruntant la rue Okhotny Riad. Vous passerez devant les superbes bâtiments classiques et Art nouveau des palaces National et Métropol.

[image: ] Jour 2. Visitez la galerie Tretiakov, qui recèle les joyaux de l’art russe. Vous la trouverez près de la station de métro Tretiakovskaya. Egarez-vous ensuite autour de la galerie Tretiakov dans les magnifiques ruelles de Zamoskvoretshye, littéralement « au sud de la Moskova ». Vous pouvez manger au café Grabli à ulitsa Pyatnitskaya. Vous pouvez remonter vers le Kremlin en empruntant la bolchaïa Ordynka ulitsa, puis traversez le canal, l’île Baltchoug et enfin la Moskova. Vous voici revenu devant la cathédrale Saint-Basile-le-Bienheureux. Traversez de nouveau la place Rouge puis la place du Manège et dirigez-vous vers la rue Tverskaya qui débute en face de vous. La Tverskaya est la principale artère commerciale de Moscou. Au début de la rue, vous retrouverez l’hôtel National sur votre gauche. Ensuite, sur le même trottoir, le bâtiment stalinien du Télégraphe central. Revenez sur le trottoir de droite et empruntez la Kamergersky pereoulok où se trouve à votre gauche le fameux théâtre MKhAT Tchekov.

En continuant tout droit vous arriverez sur la rue Kouznetsky Most, célèbre pour ses magasins. En remontant la rue Petrovka, vous pourrez visiter la très belle galerie Petrovsky et ses magasins de luxe. Revenez sur Tverskaya. En la remontant, vous pouvez profiter de ses nombreux magasins.

Sur le trottoir de droite, juste avant la place Pouchkine, ne manquez pas le magasin Elysseev pour son intérieur baroque exubérant. Vous arrivez ensuite sur la place Pouchkine, l’autre cœur de Moscou où se réunissent les Moscovites autour de la statue du grand écrivain russe. A votre droite et à votre gauche, la ceinture des boulevards et ses jardins peuvent vous procurer quelques minutes de détente. Reprenez la rue Tverskaya sur le trottoir de gauche, puis tournez dans la Blagoveshchensky pereoulok jusqu’à l’étang des Patriarches. Perdez-vous ensuite dans les ruelles de ce très chic quartier de Moscou. Vous pouvez retrouver la place Mayakovskaya par la Bolchaïa Sadovaya Ulitsa. Le soir, essayez un des nombreux restaurants du quartier et pourquoi pas un concert au Forte Music Club ou au Jazz-Club Soyouz Kompozitorov.



Moscou en deux semaines


[image: ]

Moscou en deux semaines - Cathédrale Saint-Basile-le-Bienheureux.

© Stéphane SAVIGNARD



[image: ] Jours 1 et 2. Reprenez le programme ci-dessus.

[image: ] Jour 3. Le quartier des musées.

[image: ] Jour 4. Kitaï Gorod et Loubianka. Commencez la visite sur la place Loubianka où se trouve le sinistre immeuble du KGB. Visitez le fabuleux musée Mayakovsky puis rejoignez Kitaï Gorod, le plus vieux quartier de Moscou après le Kremlin. Allez voir l’église de Tous-les-Saints-du-lieu-dit-Koulichki et surtout l’église de la Sainte-Trinité de Nikitniki. Poursuivez votre chemin par les rues Ilinka et Nikolskaya. Revenez vers Kitaï Gorod par la rue Varvarka où s’alignent de magnifiques petites églises le long du sinistre hôtel Rossia.

[image: ] Jour 5. Le quartier de Chistiye Prudy offre de très belles balades. Commencez aux métros Tourgenevskaya, Chistiye Prudy. Allez voir le joli monastère de la purification au croisement du boulevard Stretensky et de la bolchaya Loubianka. Revenez vers Chistiye Prudy et empruntez le terre-plein central du Chistoprudny boulevard. Allez voir la tour Menchikov, longtemps la plus haute tour de Moscou, dans l’Archangel pereoulok sur votre droite. Reprenez le boulevard jusqu’à l’étang propre où vous pourrez vous reposer l’été et patiner l’hiver. Tout proche, le Coffee Bean est un café très agréable. Sur votre gauche, la magnifique maison d’Apraksine est un des plus beaux palais de Moscou. Egarez-vous ensuite dans la Podsosensky pereoulok puis la Vorontsovo pole ulitsa, jusqu’au boulevard Pokrovsky. En allant vers la Moskova, vous découvrirez l’une des plus belles sœurs staliniennes.

[image: ] Jour 6. La rue Arbat. Allez faire du shopping dans la rue historique de l’Arbat et visitez les maisons-musées de Pouchkine et de Gorki.

[image: ] Jour 7. Le quartier des musées vaut pour le musée Pouchkine et sa collection d’art international, le musée des collections privées, la maison-musée de Tolstoï et enfin la massive cathédrale du Christ-Saint-Sauveur détruite par Staline et reconstruite en 1997.

[image: ] Jour 8. Le parc Gorky est un des lieux de balades préférés des Moscovites pour ses parcs d’attractions, mais c’est surtout la nouvelle Tretiakov, le musée de la peinture russe contemporaine qui vaut le détour. Visitez également la maison centrale des peintres et ensuite le parc des statues délicieusement nostalgique.

[image: ] Jour 9. A l’est de Moscou, commencez votre balade par le monastère Spasso-Andronikov qui abrite un musée d’icônes. Ensuite, le monastère Novospassky est le plus ancien monastère fortifié de Moscou.

[image: ] Jour 10. A l’ouest de Moscou, le monastère Novodievitchy vaut pour sa magnifique église Notre-Dame-de-Smolensk. Tout près, le parc Fili et surtout la superbe église de l’Intercession-de-la-Vierge-de-Fili. N’oubliez pas également de visiter le musée de la bataille de Borodino, consacré à la bataille des armées napoléoniennes contre les troupes russes, et qui offre une belle vue panoramique sur Moscou.

[image: ] Jour 11. Au sud de Moscou, il faut voir le monastère Danilovsky, résidence du patriarche de Russie, et le monastère Donskoi tout proche pour son cimetière où de nombreuses familles aristocratiques russes ont leur caveau.

[image: ] Jour 12. Le musée réserve de Kolomenskoe, le lieu de résidence préféré des tsars, mérite largement une balade d’une journée pour ses palais, ses églises et son superbe parc.

[image: ] Jour 13. Consacrez une journée au parc Izmaylovsky pour son palais des tsars. Le marché aux puces d’Izmaylovo est un incontournable de Moscou et le meilleur endroit où acheter ses souvenirs. Vous pourrez également visiter le musée de la famille impériale.

[image: ] Jour 14. Le VDNKh (ses 78 pavillons et ses 300 hectares) est une impressionnante célébration des réalisations de l’URSS. Il ne faut pas le manquer. Vous pourrez ensuite vous perdre dans le plus beau parc de Moscou, le jardin botanique.
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Séjours thématiques



Métro de Moscou

Durée : 1h – 1h30. Pour des questions évidentes de confort, ce parcours est à effectuer hors des heures de pointe, donc pas entre 8h et 10h, 12h et 14h, 17h et 19h en semaine. Les heures idéales sont tôt le matin (avant 8h) ou en soirée (après 21h, sauf le week-end).

Impossible de faire l'impasse sur une visite dans le métro moscovite. Sans forcément faire le tour de toutes les stations, nous vous recommandons d'en choisir deux ou trois qui peuvent se trouver sur votre chemin et de vous arrêter pour admirer ce véritable palais souterrain. Attention, il est préférable de le visiter le samedi ou le dimanche au risque de vous faire durement bousculer. Il est officiellement interdit de prendre des photos, mais on ne peut que vous conseiller de prendre quelques clichés, alors un peu de discrétion  !

Dès 1912, le projet pour la construction du métro était validé. Mais la révolution et la guerre retardèrent le projet. En 1931, le métro redevient une priorité et fera rapidement la fierté des soviétiques.

Quatre ans après est inaugurée la 1re ligne : des stations Sokolniki à Park Kultury. Le métro depuis n'a cessé de se développer, et les années 1950 marquèrent la fin de la construction du koltso, la ligne circulaire. C'est d'ailleurs sur cette même ligne que l'on trouve les plus belles stations. Aujourd'hui, on en dénombre plus de 170 et chaque année au moins une nouvelle station voit le jour. Staline a voulu faire de ce métro un outil de propagande et n'a pas lésiné sur les moyens. Le marbre, le granit, les mosaïques ont été les principaux matériaux utilisés. C'est même le marbre de la cathédrale du Saint-Sauveur qui a servi à enrichir les murs de certaines stations (on compte parmi elles la station Kropotinskaya).

C'est le plus beau et le plus riche métro du monde, mais c'est sans doute un de ceux qui draine le plus grand nombre de voyageurs. Il en transporte plus de 7 millions par jour. Le métro a rempli plusieurs fonctions, et outre le désengorgement des marshruts et des autobus dans les années 1930, il a, au moment de la guerre, servi de refuge lors des alertes aériennes.

Il a d'ailleurs été construit en profondeur, vous vous en rendrez vite compte par la longueur des escalators.

Frank Lloyd Wright, célèbre architecte américain aurait déclaré au retour d'un séjour en Russie :  « Le métro de Moscou ravale celui de New York au niveau d'un égout . »

[image: ] 1. Mayakovskaya (ligne 2 aussi appelée ligne verte). Elle fut inaugurée en 1938. C'est une des toutes premières stations et sans doute l'une des plus impressionnantes, car très large et très profonde. C'est pour cela d'ailleurs qu'elle hébergea une réunion pour la défense anti-aviation et qu'en 1941 elle accueillit une commémoration célébrant l'anniversaire de la révolution d'octobre. Un buste de Lénine y avait été érigé tout spécialement. Les membres du parti avaient été accueillis en grande pompe, un buffet avait été commandé pour l'occasion et garnissait la salle. La station est décorée avec deux marbres différents. Au plafond, des voûtes où vous pourrez observer les décorations traditionnelles soviétiques (l'étoile, la faucille et le marteau). Ses colonnes sont décorées avec un matériel inhabituel : l'acier. La station s'est même vue décerner un prix en 1938 lors de la foire internationale aux commerces de New York. Pour la majorité des Moscovites rencontrés, cette station est leur préférée. A vous de juger  !

[image: ] 2. Novoslobodskaya (ligne 5 aussi appelée ligne circulaire). Elle fut inaugurée en 1952. La station tient son nom de Novoslobodskaya ulitsa. Ce fut le dernier projet du célèbre architecte Douchkin, à l'origine de nombreuses stations de métro. Cette station est surprenante, car recouverte de trente-deux vitraux, alors que cet artisanat n'a jamais été réputé pour être « typiquement russe ». Les dessins illustrent encore une fois la propagande soviétique, nous montrant un peuple heureux dans le travail, les études et les loisirs. Les voûtes rappellent les kokoshniks, les chapeaux traditionnels des femmes russes.

[image: ] 3. Komsomolskaya (ligne 5 aussi appelée ligne circulaire). Inaugurée en 1952, c'est sans doute l'une des stations les plus luxueuses de la ville. Elle représente l'apogée de l'empire stalinien et l'association du marbre et du stuc donne une impression de majesté et de solidité. Sur le plafond, les huit panneaux en mosaïques sur fond doré glorifient les victoires militaires de la Russie. Classés par ordre chronologique, on en dénombre cinq qui représentent les héros nationaux : Alexandre Nevskii, Dimitry Donskoy, Kuzman Minin, Dimitry Pozharsky et Mikhail Kutuzov. Sur l'un d'entre eux, on y voit Lénine prenant la parole sur la place Rouge. Enfin, les deux derniers rappellent la grande guerre patriotique. De nombreuses stations de métro contenaient un portrait ou une mosaïque à l'effigie de Staline (c'était d'ailleurs le cas dans la station Komsomolskaya). Avec la politique de Khrushchev et sa déstalinisation, tous les panneaux avec Staline disparurent.

[image: ] 4. Taganskaya (ligne 5 aussi appelée ligne circulaire). Elle fut inaugurée en 1950. La station tire son nom du quartier Taganka, car les artisans fabriquant les trépieds en fer (таганы) s'y étaient installés au XVIe siècle. Cette station en marbre gris-blanc est embellie par des panneaux de couleur bleue donnant ainsi une impression de clarté. A l'intérieur de ces panneaux, ont été incrustés des portraits de héros de l'armée rouge. On y retrouve des marins, des aviateurs, des tankistes, des cavaliers... Sous chaque médaillon ont été établis les emblèmes de chacune des confréries (un tank, une encre, une locomotive...) à laquelle appartient chaque soldat.

[image: ] 5. Kievskaya (ligne 5 aussi appelée ligne circulaire). Elle fut inaugurée en 1954.

Ce fut la dernière ligne du koltso à être construite. C'est sur l'initiative de Khrouchtchev que l'on construisit cette station. Il organisa même un concours entre des architectes russes et ukrainiens pour déterminer le thème de la station. C'est un groupe d'architectes kiéviens qui remporta le projet. Son inauguration en 1954 permit de célébrer le 300e anniversaire de l'union entre l'Ukraine et la Russie. Cette station était la favorite de Khrouchtchev. Rien de surprenant étant donné que l'Ukraine était son pays natal. Dix-huit panneaux en mosaïques commémorent cette amitié. Sous chacun d'eux, vous trouverez une brêve description de la scène. Cherchez celui appelé la lutte pour le pouvoir soviétique en Ukraine (борьба за собетскую власть на Украине), sur lequel sont représentés trois militaires se tenant debout en uniforme. Le personnnage situé dans le coin à gauche du tableau semble parler au téléphone et a l'air de tenir sur ses genoux un ordinateur portable. Surprenant ? Une représentation du Soviétique du futur en somme  !

Changez de ligne pour la bleue. Direction Ploshchad Revolutsiy.

[image: ] 6. Ploshad Revolutstiy (ligne 3 aussi appelée ligne bleue). Elle fut inaugurée en 1938. Cette station est un hommage aux héros d'Octobre. Elle est composée de vingt arcs dont les quatre côtés sont parés de statues en bronze. On dénombre dans toute la station 80 statues. Elles représentent des paysans révolutionnaires, des employés de fermes collectives, des travailleurs et des enfants heureux éduqués pour former l'homme nouveau. La difficulté pour le sculpteur fut de placer ces statues massives dans les renfoncements. Cela explique que la grande majorité des personnages sont accroupis ou agenouillés. Dans la station, prêtez attention aux quatre chiens et au coq. Observez-les quelques instants. Vous verrez que les Moscovites, en sortant du métro, touchent le museau du chien ou le coq pour se porter chance. Avant les examens, ce sont les étudiants qui se donnent rendez-vous ici. Une nouvelle illustration de la superstition des Russes.

[image: ] 7. Partizanskaya (ligne 3 aussi appelée ligne bleue). Elle fut inaugurée en 1944. Cette station comporte trois voies, ce qui est très inhabituel pour Moscou. Certains vous diront que la ligne centrale n'est autre que la ligne secrète qui mène au bunker privé de Staline. Toujours est-il que cette station devait accueillir un stade sportif gigantesque. La 3e voie était donc prévue pour faire face à l'affluence de voyageurs qu'aurait drainée cette station. Ce stade ne fut jamais construit à cet emplacement et seulement deux voies sont donc en état de marche. La station Partizanskaya est un hommage aux partisans qui résistèrent aux nazis. On trouve ainsi les statues de ses héros : Zoya Kosmodemyanskaya et Matvey Kuzmin.

Il existe un second réseau appelé M° 2. Il fut construit sur ordre de Staline en vue d'évacuer les têtes pensantes du gouvernement en cas d'une attaque nucléaire. Il serait encore plus profond que celui réservé au commun des mortels. Il relie les endroits stratégiques entre eux : le Kremlin, l'Université, la bibliothèque d'Etat...



Moscou soviétique

[image: ] Jour 1. Visite du mausolée de Lénine pour le culte de la personnalité du premier leader soviétique, rentrez chez Goum et son magasin alimentaire Gastronom N1. La journée peut se poursuivre sur la place de la Loubianka où se dresse l’ancien immeuble du KGB, qui abrite aujourd’hui le successeur de la sécurité intérieure soviétique, le FSB. Faites une pause à Glavpivtorg, une cantine refaite à la « soviétique ». A deux pas, il faut voir le musée Mayakovsky, une mise en scène artistique de la vie du poète qui s’est fait le chantre de la révolution. Visitez le Poste de commandement souterrain à Taganka (sur réservation uniquement). La journée peut se terminer au restaurant Mari Vanna avec sa reconstitution parfaite d'un appartement soviétique ou encore chez Petrovich pour son ambiance décadente des années 1980.

[image: ] Jour 2. Balade sur le chemin des sept sœurs staliniennes, devenues des symboles de Moscou aussi forts que le Kremlin. Elles ont été construites après la Seconde Guerre mondiale, pendant la période la plus faste du régime stalinien. Elles sont l’incarnation de son ambition démesurée. L’idéal serait de dormir au Leningradskaya (devenu Hilton) ou à l’Ukraïna (devenu Radison SAS), les seules géantes qu’il est possible de visiter. Les cinq autres abritent des appartements, l’Université d’Etat, les ministères de l’Agriculture et des Affaires étrangères. Vous pouvez également réserver une chambre à l'hôtel Sovetsky où la suite de Staline, des tapis rouges et des portraits des hauts cadres du parti sont toujours intacts.

[image: ] Jour 3. Le VDNKh, l’exposition des réalisations de l’économie populaire de l’URSS, était un lieu de propagande des succès de l’économie nationale. Ses formidables pavillons de style néo-antique et ses fontaines aux nymphes socialistes en font un monumental musée à ciel ouvert de l’architecture du « stalinisme flamboyant ». Ironie du sort, le VDNKh est devenu un grand centre commercial mais ce territoire va bientôt être réhabilité avec de nouvelles salles d'exposition.



Moscou impériale


[image: ]

Moscou impériale - Cathédrale de l'Annonciation.
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[image: ] Jour 1. Une visite du Kremlin sur les traces des grandes réalisations des tsars de Russie : la cathédrale de l’Annonciation où les tsars se faisaient couronner et qui abrite le trône d’Ivan le Terrible, la cathédrale de l’Archange-Saint-Michel où reposent les tsars jusqu’à Pierre le Grand, les cloches des tsars Ivan III, Alexis et Fiodor Ier, le grand palais du Kremlin, résidence des tsars, ou encore la fondation du Diamant qui sert d’écrin aux joyaux impériaux.

La visite des vestiges de Moscou l’impériale continue sur la place Rouge, avec la cathédrale Saint-Basile-le-Bienheureux construite sur les ordres d’Ivan le Terrible et le musée historique.

[image: ] Jour 2. La galerie Tretiakov pour ses peintures retraçant les temps forts de l’histoire de l’Empire russe. Repine ou Sourikov ont peint avec un sublime réalisme les travers de la Russie des tsars au plus près de l’âme russe. Ne manquez pas le tableau de Repine représentant Ivan le Terrible assassinant son fils. Poursuivez votre visite dans le quartier de Chistyie Prudy qui a conservé les plus beaux palais du XIXe siècle, et notamment la maison d’Apraksine.

[image: ] Jour 3. Le domaine de Kolomenskoye appartenait depuis toujours aux familles des tsars russes. A partir du XIVe siècle, il leur servit de résidence d’été. Le domaine se visite surtout pour son église de l’Ascension construite sur les ordres de Basile III pour célébrer la naissance de l’héritier, le futur Ivan le Terrible. Le domaine comprend également de nombreux édifices superbes datant du XVIIe siècle dans un remarquable état de conservation.

Si vous restez plus longtemps à Moscou, vous pouvez expérimenter des promenades un peu en dehors des sentiers battus traditionnels et qui vous permettront de découvrir Moscou sous un angle plus personnel et peut-être de commencer, enfin, à apprivoiser cette ville indomptable.



Moscou littéraire

Rue de l’Arbat dans le cœur du Moscou artistique. Ce quartier fut révélé par l’écrivain Anatoloy Rybakov dans son roman Les Enfants de l’Arbat, paru en 1987, voyant dans ce quartier le miroir d’une URSS sur sa fin. L’autre révélation du quartier fut une chanson du célèbre barde Boulat Okoudjava. Visiter la maison-musée Pouchkine (Arbat 55, ouverte de 10h à 18h du mercredi au dimanche, le jeudi de midi à 21h). Vous plongerez tout de suite dans le Moscou pré-incendie, d’avant 1812, grâce à une exposition sur la ville. Puis dirigez-vous vers la maison-musée Biely juste à côté. Cet écrivain symboliste passa ici son enfance. Ce petit musée offre aux littéraires les plus curieux un insolite tableau expliquant en quoi l’écriture de Biely résulte directement de ses états d’humeur. Sortez ensuite et continuez la rue Arbat. Au niveau de Mou-Mou n’oubliez pas de saluer la statue de Boulat Okoudjava. Vous trouverez sur votre gauche la Starokoniouchenny pereoulok, et vous verrez immédiatement le café Gogol Mogol où vous pouvez boire un café. Puis reprenez l’Arbat. Tournez à gauche rue Bolchoï Afanassevski.

Traversez le nouvel Arbat et derrière les buildings modernes engagez-vous à gauche dans la petite rue Malaïa Moltchanovka ; vous voyez un jardin, c’est celui de la maison-musée Lermontov. Entrez et sonnez à la porte. Une petite dame vous ouvre, absolument ravie de vous faire pénétrer dans ces lieux. Cet écrivain et poète romantique de la fin du XIXe siècle y a vécu pendant qu’il étudiait à Moscou. L’atmosphère feutrée ne manquera pas d’opérer sur vous le charme attendu. Au fur et à mesure de la visite de ces petites pièces, l’atmosphère fin de siècle littéraire se fait de plus en plus présente. Sortez, retournez sur le nouvel Arbat et marchez jusqu’à la place Arbatskaya, c’est-à-dire sur votre gauche. Vous pourrez juger de l’activité littéraire moscovite toujours actuelle en passant devant une immense librairie à votre gauche, Dom Knigi. Arrivé sur la place de l’Arbat prenez le boulevard Nikitski à gauche. Au n° 12, arrêtez-vous déjeuner dans la brasserie Les Z’amis de Jean-Jacques. Arrivé à la place Nikitskie Vorota, prenez la rue Malaya bronnaya où vous trouverez la maison-musée Gorki. La façade en brique jaune de ce bâtiment ne pourra pas manquer de vous échapper. Une architecture modern-style très étonnante. L’écrivain qui servit la propagande soviétique n’habita ici qu’en fin de carrière. Comme il devint président de l’Union des écrivains, on peut se plonger dans une ambiance soviétique en regardant toutes les photos de l’écrivain avec les auteurs de l’époque. A la sortie du musée, prenez à droite la rue Spiridonovka. Admirez la beauté, le calme et la tranquillité de ces lieux.

Tournez à la ruelle des patriarches (3e rue à droite) dont la réputation littéraire n’est plus à faire. Tous les Moscovites connaissent par cœur le début du roman de Mikhaïl Boulgakov :  « C’était à Moscou au déclin d’une journée printanière particulièrement chaude. Deux citoyens firent leur apparition sur la promenade de l’étang du Patriarche. » Au n° 50 de la rue, on peut voir l’appartement où le roman se joue. Vous pouvez monter au n° 52 voir le centre culturel désormais dédié à Boulgakov. Arrêtez-vous le temps d’un thé sur l’étang des patriarches. Ensuite sortez et prenez la rue Ermolatevski qui se prolonge dans la rue Vspolny pereulok. Vous tomberez sur la maison-musée Tchekhov. On retrouve quelques objets de l’écrivain. Mais surtout on ne peut s’empêcher d’entendre résonner la voix d’Irina dans les Trois Sœurs :  « Je t’en supplie, partons ! Moscou, c’est ce qu’il y a de mieux au monde ! Partons, Olia ! Partons !  » Puis terminez cette journée en marchant le long du boulevard Sadovaïa où vous pourrez regarder des statues dédiées à de nombreux écrivains. Il est inévitable de dîner le soir chez Margarita, le café nommé d'après le personnage principal du chef-d'œuvre de Boulgakov et qui e bien réussi à reproduire l'atmosphère du roman.



Entre modernisme et avant-garde : le bouillonnement artistique de Moscou

Commencer au métro Kropotkinskaya, 10 rue Volkhona. Une visite de la maison des collections privées qui permet d’admirer de nombreux chefs-d’œuvre de l’avant-garde moscovite. Ensuite sortir et se diriger vers la cathédrale Saint-Sauveur. Ensuite le métro Krapotkinskaïa. Prendre à gauche la rue Ostrojenka et marcher jusqu’au n° 18, la Maison moscovite de la photographie, qui propose toujours de très intéressantes expositions thématiques d’artistes contemporains. Puis continuer la rue Ostojenka qui se poursuit en Komsomolski prospekt. Vous tournez alors dans la première rue à droite : la rue Timoura Frunze et marchez jusqu’au n° 11. Ici on peut découvrir la Moscou design. Vous ne croiserez que des architectes et designers. Dans cette ancienne usine réaménagée, vous pouvez jeter un coup d’œil au magasin de meubles Art Group. Tout cet ensemble donne une idée de l’esprit décoration d’intérieure en train de naître dans la ville.

Puis retournez sur vos pas rue Timoura Frounze jusqu’au fleuve. Prenez les rives sur votre gauche tout en profitant de cet endroit où les bords de fleuves de la Moskva sont vraiment très beaux. Une fois le pont traversé dirigez-vous à gauche vers la nouvelle galerie Tretiakovskaya où vous pourrez voir de très belles toiles du XXe siècle. Sachant que par sa lumière et son espace, la nouvelle Tretiakov est une visite en soi. Ensuite dirigez-vous vers le parc des Statues qui est juste derrière. Le temps de regarder ce jardin si particulier, peuplé des statues déboulonnées de la période soviétique. On aperçoit au fond du parc le très troublant Pierre le Grand de l’architecte Zourab Tsereteli. Prenez le temps de vous arrêter boire une bière dans le café du jardin des Statues. Puis sortez du jardin par l’autre côté « Yakimanski pereoulok ». Vous arrivez sur Bolchaya Yakimanka. Prenez à gauche et traversez, allez au n° 15 où se trouve la galerie Krokine. Vous pouvez jouir du calme du lieu tout en contemplant des œuvres contemporaines. Pour dîner dans un resto-concept, rendez-vous au café Didu, au métro Teatralnaya (Stolechnikov per. 7/1).



Voyage dans le temps : Tverskaya et l'étang des Patriarches

Durée : 1 heure 30 - 2 heures.

La rue Tverskaya apparut au XIVe siècle. C'était à l'origine la route de Tver, une grande ville commerçante. Les tsars l'empruntaient souvent en partant du Kremlin, c'est ainsi qu'elle devint la rue principale de Moscou. En 1812 la Tverskaya souffrit sérieusement des incendies, mais fut reconstruite. Dans les années 1930, la rue a été transformée, ses trottoirs agrandis, certains bâtiments démolis, d'autres changèrent de place (comme la Mairie de Moscou). Aujourd'hui la Tverskaya est une rue de style assez soviétique, sans grand charme mais très commerçante. Déjà célèbre sous le régime communiste pour ses boutiques luxueuses, les intellectuels qui y logeaient comme Ilya Ehrenbourg et le Soviet municipal qui y trônait royalement. Aujourd'hui les Russes fortunés y font du lèche-vitrine devant des boutiques occidentales.

[image: ] La Tverskaya commence au M° Okhotny-Riad (1) et se termine au M° Bielorousskaya. Ses 2,5 km en font la plus longue rue de Moscou et ses magasins de luxe, la plus chic. Le premier bâtiment sur la Tverskaya du côté du Manège est l'hôtel National (2) qui est une synthèse intéressante de classicisme et de modernisme. Il date de 1903 et fut imaginé par l'architecte A. Ivanov. Remarquez le grand panneau « Paysage industriel » sur le fronton arrondi. Ce même hôtel accueilla le premier Soviet en 1917, et Lénine séjourna pendant une semaine dans la chambre n° 107 avant de s'établir définitivement au Kremlin.

Au n° 3 s'élevait le plus laid des bâtiments de Moscou, la grande tour de l'hôtel Intourist. Il est fort heureusement en voie de destruction et sera remplacé par un nouvel hôtel. Le théâtre de M. Ermolova (n° 5) se trouve dans un bâtiment de 1888, destiné initialement au Passage commerçant. Le théâtre fut installé ici en 1910-1913. Entre 1936 et 1938, le fameux théâtre de Vladimir Meyerkhold s'y produisit.

[image: ] Le Télégraphe central (3) fut construit en 1926-1927 par l'architecte I. Berberg. C'est un des premiers bâtiments soviétiques à Moscou, très critiqué par les constructivistes.

En traversant la ruelle Gazetny (Gazetny pereoulok) vous verrez au n° 9 un grand immeuble de style néo-baroque datant de 1949, dont le rez-de-chaussée est décoré de granit, apporté, d'après la légende, par les soldats hitlériens en 1941 afin de construire à Moscou le monument de la victoire...

[image: ] Dans la cour du n° 6 vous verrez un bâtiment exceptionnel : la procure du monastère Saint-Savva-de-Zvenigorod, construit en 1907 par l'architecte Kouznetsov dans un style néorusse. Continuez un peu plus loin et tournez à droite dans Kammerguersky pereoulok. Ici se trouve le MKhAT (Théâtre académique et artistique de Moscou) (4), le théâtre légendaire de K. Stanislavsky et V. Nemirovitch-Dantchenko, créé en 1898 (en 1998 le théâtre fêta solennellement son centenaire). Le bâtiment du théâtre fut construit à la fin du XVIIIe siècle et reconstruit en 1902 par l'architecte F. Chekhtel dans le style moderne. Les grands acteurs russes jouèrent dans ce théâtre : V. Katchalov, I. Moskvine, O. Knipper-Tchekova, etc. L'ambiance du théâtre est merveilleusement décrite dans le Teatralny, roman de Mikhail Boulgakov.

[image: ] Le bâtiment rouge et blanc (5) de la mairie (n° 13) fut initialement plus petit et sa façade ressemblait à un arc de triomphe. Ce fut le palais du général gouverneur Z. Tchernychev, construit en 1782 par M. Kazakov. En 1945 le bâtiment fut reconstruit par un groupe d'architectes dirigé par D. Tchetchouline. Juste en face, la statue de Iouri Dolgorouky, le fondateur de Moscou.

[image: ] Plus loin se trouvent une grande librairie Moskva et le superbe magasin Elysseevsky (n° 14) (6), ouvert de 8h à 23h. Ce magasin vaut impérativement le détour. Il s'agit d'un magnifique hôtel particulier du XVIIe  siècle. Entre 1824 et 1829 s'y tenait le fameux salon littéraire de la princesse Zinaïda Volkonskaya, qui y invita A. Pouchkine, P. Viazemsky, D. Venevitinov, A. Motskevitch. Alexandre Pouchkine consacra un poème à Zinaïda Volkonskaya. Le salon de la princesse était très connu parce qu'on y parlait uniquement d'art. Le commerçant Elysseev de Saint-Pétersbourg reprit le magasin en 1898 pour proposer aux Moscovites des fruits exotiques. On raconte que le propriétaire du magasin fut obligé d'installer le rayon des vins et des alcools au fond du magasin, pour qu'il soit éloigné de plus de 45 m de la plus proche église. Aujourd'hui ce rayon se trouve tout près de l'entrée, car ni la loi que devait respecter Elysseev ni l'église n'existent plus. La décoration intérieure de style baroque exubérant et l'équipement de l'époque furent conservés intégralement. Aujourd'hui le magazin au luxe rutilant propose une myriade de produits différents. Au point que l'on en vient à se demander si l'on est chez Hédiard ou dans la grande épicerie du Bon Marché.

Tout près se trouve un autre magasin chic : la Galerie Aktior. Il fut ouvert il y a quelques années et impressionne par sa décoration intérieure (voir rubrique « Shopping »).

[image: ] Nous voilà maintenant sur la place Pouchkine (7). Elle porte le nom du grand poète russe, dont le monument se dresse au milieu de la place. Pouchka – le nom populaire de la place – est très appréciée des jeunes qui aiment s'y réunir pour des concerts rock, par exemple. Tout près se trouvent le bâtiment du journal Izvestia et celui des Nouvelles de Moscou. Au fond de la place, derrière le monument, on voit le cinéma Pouchkinsky (l'ex-Rossiya). C'est un des meilleurs cinémas de Moscou, doté d'un grand écran et du système Dolby stéréo. Il y a une dizaine d'années, le premier McDonald's moscovite apparut sur la place Pouchkine. Les habitants de la capitale se souviennent toujours des queues gigantesques devant l'entrée où l'on voyait défiler toute la population endimanchée pour aller goûter le révolutionnaire sandwich américain... Ce McDo reste l'un des plus grands du monde. En face du McDo, de l'autre côté du boulevard Tverskoï, se trouve le fameux café Pouchkine. Au risque de décevoir les plus romantiques, ce n'est pas le café de Gilbert Bécaut et Nathalie...

A gauche du cinéma, sur la rue Malaya Dmitrovka, se trouve la très belle église de la Nativité à Poutinky (Rojdestva v Poutinkakh), datant du XVIIe siècle. Plus loin, dans la même rue se trouve le théâtre de Lenkom, l'un des plus populaires à Moscou.

[image: ] Continuons à descendre la Tverskaya. Au 21, le musée de l'Histoire contemporaine (8) se dresse derrière sa grille et une imposante entrée aux deux lions. Construit fin du XVIIIe siècle, début XIXe  siècle par l'architecte D. Jilardi, il fut à l'origine le club anglais de Moscou.

[image: ] La place Trioumfalnaya (9) se trouve près du M° Mayakovskaya. A l'époque soviétique la place porta le nom de Vladimir Maïakovski dont la statue orne la place. Trioumfalnaya est un autre grand centre théâtral de Moscou (après, bien sûr, la place Teatralnaya). Ici se trouvent la salle de concert P. Tchaïkovski, le Théâtre de la Satyre, le Théâtre de Mossoviet. Le massif bâtiment soviétique qui orne la place est l'hôtel Pekin.

Après la place Trioumfalnaya, la Tverskaya devient Tverskaya-Yamskaya, qui finit près de la gare de Biélorussie.

[image: ] En prenant la rue Sadovaya et en vous dirigeant vers la place Trioumphalnaya, vous arriverez au n° 10 de la place, où une plaque commémorative rappelle que Boulgakov habita cet immeuble. L'appartement de Boulgakov (10) (n° 52), auquel on accédait par l'entrée n° 2, fut décrit dans son roman Le Maître et Marguerite. L'appartement composé de petites pièces dégage un charme certain, boulgakovien (pour plus d'infos, se reporter à la rubrique « Musées »).

Dans l'entrée voisine, une porte, affiche une plaque avec le mot « Woland ». On pense aussitôt au personnage célèbre du roman de Boulgakov... Mais, non  ! C'est tout simplement une société qui vend des meubles de bureau.

[image: ] Poursuivez sur la Bolshaya Sadovoya Ulitsa et tournez à gauche à la Bronnaya ul. On passe près du square où se trouvent les étangs des Patriarches (11). Creusés au début du XIXe siècle, les étangs du Patriarche étaient destinés à l'élevage de poissons pour la table du Patriarche. Aujourd'hui, il n'y a plus de poissons dans ces étangs, dans cet étang plus précisément, puisqu'il n'y en a qu'un.

On y verra des animaux sculptés en bois tout droit sortis des fables d'Ivan Krylov qui y a sa statue. Ce fabuliste est célèbre notamment pour ses traductions des Fables de La Fontaine. Les étangs du Patriarche sont mentionnés dans le roman de Mikhaïl Boulgakov, Le Maître et Marguerite :  « Un jour de printemps, à l'heure du coucher de soleil incroyablement chaud, à Moscou, près des étangs du Patriarche, on a vu apparaître deux personnes...  » Boulgakov habitait juste à côté. Ce quartier relativement calme et verdoyant est très prisé par les nouveaux Russes. C'est l'un des plus chers de Moscou.



Zamoskvoretshye : au sud de la Moskova

Durée : 1 heure 30 sans la visite de la galerie Tretyakov.

Au XVIIe siècle, le quartier Zamoskvoretshye « au-delà de la Moskova » abritaient les serviteurs et les gardes de la cour tsarine.

Un siècle est demi plus tard, ce sont les riches marchands et les maîtres d'œuvres qui s'y sont installés. Cet ancien quartier des artisans a gardé quelques traces de ce passé où se mélangeaient ces riches négociants. On retrouve ainsi la rue Novokuznietskaya, la rue des forgerons ou encore la rue Ovtchinnikovskaya, la rue des tanneurs. Enfin, la rue tatarskaya rappelle l'ancienne population tatars qui vendait leur bétail dans cette partie de la ville.

La promenade que nous vous proposons pourra être complétée par la visite à la galerie Tretyakov. Nous vous conseillons quand même d'y aller en semaine, car le week-end il y a beaucoup de monde et vous risquez de passer des heures à faire la queue.

[image: ] Descendez au M° Tretyakovskaya (1). Près de l'entrée du métro se trouve le passage Tretyakovski avec des petits magasins de produits, de cosmétiques et de fleurs. Il fut construit l'année des 850 ans de Moscou sur la rue Klimentovsky pereulok (2).

[image: ] Sur votre droite commence la rue Malaya Ordynka. C'est là que se trouve la rédaction des guides du Petit Futé. Dans cette rue, qui portait autrefois le nom du grand écrivain et dramaturge russe A. Ostrovsky, se trouve sa maison-musée.

Dans le Klimentovsky pereulok, qui relie la Malaya Ordynka à la rue Piatnitskaya, vous verrez la superbe église baroque de Saint-Clément (3), bâtie par un élève de Rastrelli. Cette église est le meilleur exemple du baroque rastrellien. Fermée depuis longtemps déjà, l'église est en très mauvais état.

[image: ] La rue Piatniskaya doit son nom à l'église de la Sainte-Paraskeva-Piatnitska, aujourd'hui disparue, qui se dressait à la place de la station Novokouznetskaya. Il reste néanmoins à la rue quelques églises : l'église de Saint-Jean-le-Précurseur (4) Ioanna Predtetchi pod Borom, (1753), l'église des Saints-Mikhail-et-Fiodor de Tchernigov (5) (1675). Poursuivez dans la rue Chernigovsky pereulok jusqu'à la rue Bolshaya Ordynka qui mène au Kremlin. Cette vieille rue moscovite apparut au XIVe siècle, lorsqu'elle longeait la route de la Horde d'Or. Ici se trouvait le quartier tatar de Moscou, dont les rues portent toujours les marques : rue Tatarskaya, Bolchoï et Maly Tatarsky pereoulok.

[image: ] Continuez tout droit, sur la 2oj Kadachevsky pereulok, et ne manquez pas l'église de la Résurrection de Kadachi (6) au numéro 7. C'est une œuvre typique du style baroque Narychkine avec ses coupoles vertes et ses pierres roses. Elle fut construite en 1687 par l'architecte Tourtchanikov.

[image: ] Retournez sur vos pas jusqu'à la Boslhaya Ordynka puis tournez à droite et poursuivez jusqu'à la superbe église classique de Notre-Dame-de-tous-les-Affligés (7) (Vsekh Skorbiaschikh Radosti). Les premiers éléments de l'église datent du XVIIe  siècle  ; à la fin du XVIIIe  siècle. V. Bajenov y rajouta un clocher  ; au début du XIXe siècle l'église fut démolie et, à sa place, l'architecte O. Bové construisit une rotonde avec une haute coupole. A l'intérieur on remarquera le sol en fonte et une superbe iconostase.

En face de l'église, derrière la grille, se trouve le palais du marchand Dolgov (8), au n° 21 : l'édifice principal et deux ailes. Comme la plupart des bâtiments du XVIIIe siècle, ce palais fut endommagé par les incendies de 1812. On pense que son architecte fut V. Bajenov, et que la reconstruction de 1820 fut faite par O. Bové, l'auteur de la nouvelle architecture moscovite de l'époque d'après 1812.

[image: ] Un peu plus loin se situe l'église du couvent des Saintes-Marthe-et-Marie (9) (Marfo-Mariinskaya Obitel), fondée au début du XXe siècle par la grande princesse Elisabeth, belle-sœur du grand prince Michel et femme du grand prince Sergueï, tué par le terroriste Kaliaev en 1905. Après l'assassinat de son mari, la princesse se consacra aux œuvres de charité et des immeubles voisins se transformèrent en hôpitaux pour les blessés de la guerre russo-japonaise. Elisabeth fut fusillée ainsi que les autres membres de la famille Romanov en 1918. L'église fut construite en 1908-1912 par l'architecte A. Schoussev, qui s'inspira des éléments architecturaux des églises de Pskov et Novgorod. Il est intéressant de noter que Schoussev est plus connu comme l'auteur du mausolée de Lénine que de cette église... Après la Révolution de 1917 le couvent fut fermé. Seule l'église de l'Intercession resta en activité : on y installa un atelier de restauration de la galerie Tretyakov. Depuis 1990 le couvent est de nouveau rattaché à l'église.

[image: ] Le canal Vodootvodny (10). A la fin du XVIIIe siècle, lors des grandes crues, le grand pont Kamenny fut sérieusement endommagé. Pour préserver les supports du pont, fut construit ce canal. D'ici s'ouvre l'une des plus belles vues de Moscou : le Kremlin, l'éclectique architecturale de l'île de Baltchoug et la fameuse « maison sur le quai ».

[image: ] En traversant le canal, nous nous retrouvons sur l'île de Baltchoug. Son nom vient du tatare baltchekh, ce qui veut dire « la boue ». Le bâtiment le plus intéressant est la maison sur le quai (11). L'immeuble gigantesque fut construit en 1928-1931 par l'architecte B. Iofan pour l'élite du parti et les membres du gouvernement. Dans son roman éponyme, l'écrivain Y. Trifonov l'appela « maison-ville ». L'idée de l'architecte soviétique fut de faire un complexe qui comprendrait des magasins, une école, une garderie, un restaurant, une blanchisserie, un cinéma (Oudarnik), un théâtre (Théâtre de l'Estrade), et même des courts de tennis. Cependant, malgré tout ce confort, l'édifice rappelle une prison. Peut-être parce que pendant les années des purges staliniennes, des centaines de membres du parti ou du gouvernement partirent d'ici pour disparaître définitivement... Dans l'entrée n° 1, un petit musée tenu par l'épouse de l'écrivain Trifonov relate l'histoire du bâtiment et de ses habitants. Dans la continuation de la rue Serafimovitcha se trouve le grand pont Kamenny (de pierre), qui mène au Kremlin. D'ici s'ouvre un panorama merveilleux sur les cathédrales du Kremlin, le Saint-Sauveur et l'immeuble stalinien à Kotelniky.



Comment partir ?



Partir en voyage organisé



Voyagistes



Spécialistes

Vous trouverez ici les tour-opérateurs spécialisés dans votre destination. Ils produisent eux-mêmes leurs voyages et sont généralement de très bon conseil car ils connaissent la région sur le bout des doigts. À noter que leurs tarifs se révèlent souvent un peu plus élevés que ceux des généralistes.




[image: ] ACCENT DE L'EST[image: ]

Lussan (France)

✆ +33 1 80 92 60 05

www.accent-de-lest.com

info@accentdelest.com



Cette agence de voyages se spécialise dans les pays d'Europe centrale et de l'Est : Croatie, Hongrie, Pays baltes, Pologne, République tchèque, Roumanie, Russie, Slovénie, Ukraine, Bulgarie, Ouzbékistan. Elle propose des circuits individuels, en groupe, avec ou sans hébergement, ou location de voiture.





[image: ] AMSLAV[image: ]

60, rue de Richelieu (2e)

Paris (France)

✆ 01 44 88 20 40

www.amslav.com

info@amslav.com



Spécialiste des pays de l'Est, Amslav propose plusieurs formules pour profiter de Moscou. Sélection d'hôtels pour un voyage en liberté, week-end avec possibilité d'excursions ou circuits entre Moscou et Saint-Pétersbourg, ou combiné aux pays alentour.
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[image: ] ANN – NOSTALASIE – NOSTALATINA[image: ]

19, rue Damesme (13e)

Paris (France)

✆ 01 43 13 29 29

www.ann.fr

info@ann.fr

M° Tolbiac ou Maison Blanche



Ouvert du lundi au samedi de 10h à 13h et de 15h à 18h.

Le véritable voyage sur mesure, telle est la devise de ce voyagiste avec une petite équipe de connaisseurs passionnés qui, depuis 1994, se plaît à faire du vrai travail cousu main pour les voyageurs avertis et curieux. La formule Estampe propose aux débrouillards les grands transferts de ville en ville et quartier libre, tandis qu'Aquarelle la complète avec guides et visites pour ceux qui n'ont pas trop de temps. Parmi les voyageurs, beaucoup de fidèles. Au programme : place Rouge, palais du Kremlin, Musée des Beaux-Arts Pouchkine...



		
		
		
	audrey131974 le 14/03/2014
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			Nous préparons 2 voyages : 1 en amérique centrale (guatemala/honduras/belize) et 1 en Asie (Laos/cambodge).
Nous ne sommes pas encore partis avec cette agence mais le concept du sur-mesure nous séduit fortement.
Mes parents ont déjà utilisé 2 fois cette agence et sont enchanté.
Donc nous vous raconterons ! 

		
		






[image: ] ARTS ET VIE[image: ]

251, rue de Vaugirard (15e)

Paris (France)

✆ 01 40 43 20 21

www.artsetvie.com

info@artsetvie.com



Autres agences à Grenoble, Lyon, Marseille et Nice.

Depuis plus de cinquante ans, Arts et Vie, association culturelle de voyages et de loisirs, développe un tourisme ouvert au savoir et au bonheur de la découverte culturelle et humaine. L’esprit des voyages s’inscrit dans une tradition associative caractérisée par une ambiance conviviale, riche en rencontres, en patrimoine et civilisations du monde. Tous les circuits sont animés et conduits par des accompagnateurs passionnés, formés par l’association, soucieux de faire partager leur enthousiasme aux adhérents voyageurs. Cinq continents, soixante pays, à chacun son voyage, que vous aimiez les croisières fluviales et maritimes, les festivals pour assister aux grandes manifestations culturelles européennes, les séjours dans les villes d’art, les circuits de découverte, les grands périples, les voyages nature au cœur de grands paysages, les balades et randonnées, les escapades pour flâner dans l’Europe de la culture… À retenir également, les week-ends et les journées à la découverte du patrimoine national, les nouveaux séjours en résidences Arts et Vie, en Bretagne par exemple.





[image: ] ATALANTE[image: ]

36, quai Arloing

Lyon (France)

✆ 04 72 53 24 80

www.atalante.fr

lyon@atalante.fr



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 18h et le samedi de 10h à 13h et de 14h à 18h.

Atalante est spécialisée dans les voyages à pied. Trekking de haut niveau ou simples promenades dans les campagnes, il y en a pour toutes les conditions physiques. Ils s'attachent à faire découvrir à leurs clients des régions du monde aux modes de vie préservée, riches de traditions et de cultures uniques.


Autres adresses : Bruxelles : Rue César Frank, 44A, 1050. Tél. +32 2 627 07 97. • Paris, 18 rue Séguier, 75006, fond de cour à gauche, 1er étage. Tél. 01 55 42 81 00.


		
		
		
	bakapi le 24/04/2009
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			Nous sommes partis en Tanzanie avec Atalante, c'était super ! Le guide parlait bien français, l'équipeme,nt fourni de très bonne qualité.. RAS sinon allez-y ! 

		
		






[image: ] EVANEOS

France

✆ 01 84 17 73 35

www.evaneos.com



Evaneos.com s’adresse à tous les amateurs de voyages en liberté et sur mesure qui veulent maîtriser leur budget et payer le vrai prix de leur voyage… sans sacrifier la qualité. Des séjours sur mesure sont proposés en Russie pour partir à la découverte de Moscou et de la région de l'Anneau d'Or. Possible de combiner avec la visite de Saint-Pétersbourg, ou de tester le mythique transsibérien en prennant la route Moscou-Beijing ou Moscou-Vladivostok.
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60, rue La Boétie (8e)

Paris (France)

✆ 01 45 61 90 90

www.intermedes.com

info@intermedes.com



Intermèdes propose des voyages d’exception et des circuits culturels sur des thèmes très variés : architecture, histoire de l’art, événements musicaux. Intermèdes est à la fois tour-opérateur et agence de voyages. Les voyages proposés sont accompagnés de conférenciers, historiens ou historiens d’art. Plusieurs séjours à Moscou permettent de découvrir la capitale russe et ses secrets culturels, historiques et architecturaux. Egalement un séjour "Anneau d'or".
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35, rue de la Tombe-Issoire (14e)

Paris (France)

✆ 01 45 65 00 00

www.nord-espaces.com

info@nord-espaces.com



Plusieurs séjours sont proposés en Russie par Nord Espaces. Des croisières de Saint-Pétersbourg à Moscou, des combinés, des circuits, des voyages en liberté, il y en a pour tous les goûts au pays des tsars.



		
		
		
	ALA le 09/01/2014
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			Vous nous avez concocté un séjour en Carélie absolument magnifique. Un grand merci,car j'ai vraiment apprécié. Je compte sur vous pour recommencer Et si vous veniez avec nous vous éclater sur la motoneige ?  ?  ? Alain L.

		
		




		
		
		
	richardb le 09/01/2014
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			J’ai eu le plaisir de voyager au moins deux fois avec Nord Espaces et j’en conserve un excellent souvenir. J’envisage d’aller cette année en Islande et probablement encore en Finlande. Bien Cordialement. Richard B.

		
		




		
		
		
	BGT le 08/01/2014
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			QUEL VOYAGE MERVEILLEUX !  !  !  ! …. Croisière au Pôle Nord à bord du brise-glace… j’avais toujours rêvée d’un tel voyage, et nous l’avons réalisé avec Nord Espaces, on regarde très régulièrement les photos et les films et tout cela me procure un sentiment difficilement explicable mais si intense que j’en suis souvent bouleversée et je ne m’explique pas pourquoi ; c’était exceptionnel ! 1000 MERCI(s) Brigitte & Patrick

		
		




		
		
		
	BaudoinW le 08/01/2014
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			Le voyage en Islande a été tout simplement époustouflant : un enchantement de tous les instants, extrèmement dépaysant, avec des panoramas à couper le souffle, des guides extraordinairement sympathiques et compétents, des activités inouïes. Magnifique !  !  ! Merci pour nous avoir fait découvrir ce splendide pays. Baudoin Wilhelm
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Rue du gentilhomme, n°1

BRUXELLES – BRUSSEL (Belgique)

✆ +32 2 502 44 40

www.rta-eastwest.be

info@rta-eastwest.be, rts.be@skynet.be



Spécialistes des voyages sur mesure, culturels et thématiques en Russie, Alain et Loussine, tous deux bilingues russes, et leur équipe sauront vous faire oublier l'habituelle paperasse à vivre pour préparer ses voyages. Leurs circuits sont réalisés sur mesure pour répondre aux souhaits culturels de tous et s'adapter au budget que vous souhaitez prévoir pour votre voyage. Un guide et un chauffeur privé faciliteront aussi vos déplacements.



		
		
		
	Boula le 04/09/2015
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			Nous remercions vivement toute l’équipe de RTA (Loussine, Pierre et les autres) qui nous a organisé un voyage sur mesure à St Petersbourg, avec guide et chauffeur privé. 
L 'organisation était parfaite du début à la fin. Pas de files d'attente dans les musés et notre guide "Natasha" était vraiment remarquable. C'est une richesse d'avoir une guide aussi passionnée et disponible. Nous avons vite sympathisé. Elle a beaucoup investi dans la préparation de nos visites et a pu répondre à toutes nos questions. Toutes les visites étaient une réussite.  Nous souhaitions visiter le métro (hors programme) et elle s’est même proposée de nous y accompagner. Super sympa. 
Elle nous a très bien conseillé trois restaurants près de l’hôtel : le Gogol, le restaurant 1923 et l’Idiot. Très bonnes suggestions. 
L’hôtel Angleterre était très bien situé, en face de la cathédrale St Isaac. Il offre un excellent confort, le personnel très aimable, le buffet du petit-déjeuner très varié.
Notre chauffeur, Alex, était ponctuel, excellent conducteur, très dévoué et sympathique. 
Nous garderons un souvenir inoubliable de notre voyage et nous recommandons vraiment l’agence RTA pour son professionalisme.

		
		




		
		
		
	BastienD le 23/04/2014
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			Excellent tour opérateur spécialisé sur la Russie ! 
Ils offrent un très bon service, un programme culturel de grande qualité, un service irréprochable et leurs guides en Russie sont vraiment excellents...
à conseiller sans hésiter ! 
Bastien Dubois, agent de voyages

		
		




		
		
		
	DenisVH le 16/04/2014
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			Nous avons effectué une visite "sur mesure" de St Petersbourg en famille, avec trois enfants en bas âge et une personne en chaise roulante.
L'équipe de RTA a organisé tout le voyage d'une main de maître, que ce soit en amont et sur place avec l'immense aide de la guide (excellente) et du chauffeur (très disponible). L'hôtel W est très bien situé et offre un excellent confort. Grâce aux relations d'RTA, pas besoin de faire les files à l'Ermitage, tout est tellement plus simple afin de profiter un maximum des visites ! 
Immense merci à toute l'équipe d'RTA qui soigne vraiment ses clients afin que tout soit au top.

		
		




		
		
		
	Coppenholle-Lazarescu le 13/01/2014
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			Nous voudrions vous remercier d' avoir organisé un voyage inoubliable en Russie. Les deux villes, Moscou et Saint-Petersbourg, sont merveilleuses et nous ont fortement charmés par leur grandeur, culture et beauté. Les guides que vous avez proposés etaient tous les deux excellents : chacun avec son style propre à lui mais avec une connaissance qui nous a permis de découvrir la richesse culturelle. Les hôtels dans les deux villes étaient très bien situés et le personnel était très acceuillant et professionel. Nous avons passé de très bonnes vacances, ont appris beaucoup et nous tenons à vous remercier davantage pour les bon conseils et l'excellente organisation.
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11, rue des Pyramides (1er)

Paris (France)

✆ 01 42 61 51 13

saberatours.fr

site.contact@saberatours.fr



Présent sur le marché des tour-opérateurs depuis 30 ans, Saberatours vous propose des études personnalisées, en particulier sur des pays comme l’Arménie, l’Argentine, la Géorgie, la Russie et l’Ouzbékistan ainsi que le Liban. Ses prestations couvrent : les vols sur les lignes régulières, les promotions, les week-ends (en Europe), les séjours à la carte, les forfaits (clubs, hôtel inclus), les croisières, les voyages de noces, les voyages-cadeaux de mariage ou d’anniversaire…
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60, rue de Richelieu (2e)

Paris (France)

✆ 09 61 29 49 46

www.troika.fr

info@troika.fr



Se posant comme un véritable spécialiste de la Russie, Troïka, marque commerciale d’Amslav, propose de nombreuses formules pour profiter de Moscou et de ses trésors. Week-ends et séjours à la carte grâce à un très large choix d’hôtels judicieusement sélectionnés, excursions privatives avec guide francophone pour découvrir le Kremlin, les élégants monastères ou les riches collections des musées d’art. La capitale russe est également proposée en circuit organisé combiné avec St Pétersbourg ou les villes de l’Anneau d’Or (8 jours). Enfin, Moscou est le point de départ incontournable des croisières sur la Volga et des voyages à bord du mythique Transsibérien du voyagiste. L’offre diversifiée permet ainsi de composer son voyage sur mesure pour une découverte complète à un très bon rapport qualité/prix.
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2bis, rue Edouard Jacques (14e)

Paris (France)

✆ 01 75 43 96 77

www.tsarvoyages.com

france@tsarvoyages.com

M° Pernety ou Gaîté



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 18h sans interruption.

Agence de spécialistes par excellence depuis 2004, Tsar Voyages dispose de son propre bureau à Paris, travaillant en coordination étroite avec les équipes basées à Moscou et Saint-Pétersbourg. Dans cette jolie agence du 14e arrondissement, vous rencontrerez des agents passionnés par ce pays et les pays limitrophes, qui pourront composer avec vous un voyage sur mesure en fonction de votre budget et de vos préférences. Tsar Voyages crée ses propres voyages à destination de la capitale russe. Week-ends et circuits, combinés avec Saint-Pétersbourg, voyages sur mesure... Les possibilités sont multiples pour découvrir Moscou et ses environs. Circuits incontournables ou demandes très personnalisées, hôtels de luxe ou logement chez l’habitant, billets de train, motoneige, Transsibérien… Tsar Voyages propose aussi des croisières en Russie à des tarifs attractifs. La grande force de cette agence est d’avoir ses équipes propres aussi bien en France, pour démêler les questions de visas, parfois ardues, et en Russie où ses agents francophones sont à votre disposition pour garantir le bon déroulé de votre séjour.


Autres adresses : TSAR VOYAGES MOSCOU. Milyutinskiy pereulok 10/1 (entrée dans la cour, 4e étage 4). M° : Turgenevskaya (ligne 7), Chistiye Prudy (ligne 1), Lubyanka (ligne 1). ✆ + 7 495 649 66 24 / ✆ depuis la France : 09 74 76 16 26 (prix d'un appel local) / E-mail : contact@tsarvoyages.com / Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 20h, le samedi de 9h à 16h. • TSAR VOYAGES SAINT-PETERSBOURG. Dom Mertens, Nevsky prospekt 21 ✆ + 7 812 648 00 35 / E-mail : spb@tsarvoyages.com



Généralistes
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573, route de Toulouse

Villenave-d'Ornon (France)

✆ 05 56 87 58 46 / 0820 20 20 77

www.alma-voyages.com



Ouvert de 9h à 21h.

Chez Alma Voyages, les conseillers connaissent vraiment les destinations. Ils ont la chance d'aller sur place plusieurs fois par an pour mettre à jour et bien conseiller. Chaque client est suivi par un agent attitré qui n'est pas payé en fonction de ses ventes... mais pour son métier de conseiller. Une large offre de voyages (séjour, circuit, croisière ou circuit individuel) avec l'émission de devis pour les voyages de noces ou sur mesure. Alma Voyages pratique les meilleurs prix du marché et travaille avec Fram, Kuoni, Club Med, Beachcombers, Jet Tour, Marmara, Look Voyages... Si vous trouvez moins cher ailleurs, l'agence s'alignera sur ce tarif et vous bénéficierez en plus, d'un bon d'achat de 30 € sur le prochain voyage. Surfez sur leur site !



		
		
		
	Jerome L. le 08/12/2014
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			Deuxième voyage avec Alma... Toujours très bien organisé. Il est très appréciable d'avoir quelqu'un au bout du fil qui s'occupe de tout avec grand professionnalisme et gentillesse (merci Marine !  !). Si on a un pépin, l'agence est là pour y donner suite, toujours dans le bon sens ! 
Il est sûr que maintenant, pour mes voyages, je ferai appel à eux.
Agence à conseiller absolument .

		
		




		
		
		
	Luce et Patrick le 06/12/2014
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			De retour de notre super circuit "Cuba intense", nous tenons à remercier chaleureusement toute l'équipe d'Alma Voyages pour son grand professionnalisme. Un grand merci en particulier à Marine, qui s'est occupée personnellement de notre dossier, pour sa gentillesse, la qualité de ses conseils et sa disponibilité. Le circuit est vraiment très bien organisé. Aucun problème particulier avec la compagnie aérienne cubaine ( au contraire, l'avion était en avance au retour !), les prestations hôtelières vraiment très biens, notre super guide, qui a su nous faire apprécier vraiment son pays. En conclusion, nous pouvons recommander sans aucune hésitation l'agence ALMA Voyages à quiconque souhaite voyager en toute sérénité. 
Surtout, ne changez rien : nous voulons repartir dès que possible avec vous.
Luce et Patrick

		
		




		
		
		
	Ph. N. le 03/11/2014
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			 Quelques observations sur notre voyage Splendeurs de l'Inde, septembre 2014, très bien organisé, guide, hôtels etc...

A conseiller pour découvrir un monde ou le choc des cultures est très fort, densité de population, grande misère insalubrité, mode de vie toujours sous régime fermé des différentes Castes bien qu'aboli depuis 1947, qui évolue à petits pas. Tout cela côtoie les technologies les plus élaborées pour par exemple d'un métro extraordinaire sous terre à Delhi . Paradoxe.
Histoire, religion, coutumes, faste des monuments, couleurs et regards touchant de ce peuple, une grande leçon de vie.
Il ne s'agit pas évidemment de "vacances balnéaires", mais d'un circuit ou il est mieux d'être en bonne conditions physique, qui permet au retour de mieux se rendre compte de la qualité de notre environnement !  !  ! 

Merci au PETIT FUTE et à ALMA-VOYAGES , pour la qualité de leurs conseils et de leur disponibilité à parfaire l'organisation de ces échappées lointaines .
N. et Ph.


		
		




		
		
		
	even le 09/02/2012
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			De retour de notre magnifique voyage en Thaïlande nous tenons à remercier Claire qui nous a merveilleusement bien guidé. Tout était parfait les pré- acheminements les transfert à nos hôtels. Tout était simple même pour nous qui n'avons pas l'habitude. En plus il sont par plus cher que promo vacances et les autres du net pour avoir comparé et il sont joignable en cas de soucis. Merci !  !  ! Évidemment le prochain voyage avec vous bien entendu !  !  ! 

		
		





Réceptifs
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Ulitsa Davydkovskaya, 3

Bloc 2, étage 3

✆ +7 499 705 65 58

www.baikalnature.fr

west-russia@baikalnature.com

M° Slavyanskiy Bulvar (ligne 3)



Agence francophone. Site consultable en français.

Réceptif local spécialisé en organisation de voyages d’aventure et de découverte, avant tout spécialiste du lac Baïkal et de ses alentours, mais qui propose également des séjours Moscou et des croisières sur la Volga entre Moscou et Saint-Pétersbourg. L’agence propose des voyages organisés, des circuits sur mesure ainsi qu’une sélection de formules en liberté. Fondée par des guides russes francophones originaires de la région, l’agence développe un tourisme durable et écologique grâce aux itinéraires originaux et sécurisés. Trouvez de plus amples informations sur l’activité de l’agence sur le site Internet.



		
		
		
	Nogoon le 27/02/2014
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			Nous avons laissé à BaikalNature le soin d'organiser notre voyage depuis la turbulente Moscou jusqu'à la cité du Seigneur de l'Est, Vladivostok en passant par les rives enchanteresses du lac Baïkal. Une expédition au cours de laquelle nous avons pu découvrir les innombrables facettes du peuple et de l'histoire russe et des paysages à couper le souffle. L'équipe de BaikalNature, très professionnelle, a tout fait pour réaliser nos souhaits les plus extravagants. Chapeau et merci ! 

		
		




		
		
		
	Pandi_Panda le 08/06/2009
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			J'ai eu l'occasion de partir avec cette agence pour l'un de leurs voyages d'hiver, c'était vraiment génial, et le lac est magnifique...

Je vous la recommande vivement si vous voulez vivre et découvrir le lac de façon authentique...

		
		




		
		
		
	gege77 le 24/05/2009
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			Agence locale fiable, 100% francophone et professionnelle. Je recommande BaikalNature à tout voyageurs désirant faire un voyage au lac Baikal, traverser la Russie en transsibérien, faire une excursion à Moscou ou Saint Pétersbourg. L'agence propose la réservation en ligne de l'hébergement dans la région du Baikal sans frais, ainsi que le service d'achat des billets du transsibérien ! 
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Ulitsa Bolshaya Polyanka, 7/10

Bât. 3

✆ +7 495 951 07 52

www.estcapade.com

info@estcapade.com

M° : Tretyakovskaya (lignes 2, 6, 8).



Ouvert du lundi au vendredi et 10h à 19h.


Une agence pionnière du tourisme francophone en Russie fondée par Frédérique Doillon, dont l'histoire personnelle se marie avec celle de la Russie contemporaine. Etudiante en maîtrise de russe, elle découvre Moscou en 1990, au crépuscule de l'URSS. Elle y revient tous les étés, s'engage avec une agence française en 1993 pour ouvrir leur bureau moscovite. L'agence est vite rachetée et l'antenne russe fermée. Qu'à cela ne tienne, Frédérique crée Est'Capade et s'attelle dès lors à ouvrir la voie des visiteurs francophones dans le plus grand pays du monde et parmi ses 11 fuseaux horaires ! Forte de plus de 20 ans de présence sur le terrain, Est'Capade propose des voyages en toute sécurité, mais toujours animés de l'esprit de découverte, de rencontre et d'aventure. En 2007, elle traverse le pays en 2 CV, puis organise en 2010 un raid en camping-car avec 52 véhicules en 3 groupes à travers la Russie, le Kazakhstan et la Mongolie.

L'activité de l'agence se compose de 4 branches : Clés en main, A la carte, Transsibérien et Aventure. Côté "Clés en main", vous trouverez un combiné Moscou/Saint-Pétersbourg en 8 jours, une découverte Moscou-Souzdal-Anneau d'Or en 8 jours et des croisières sur la Volga. Côté "A la carte", les possibilités sont presque sans limites en termes de lieux, de modes de transport et d'hébergement (de l'auberge de jeunesse à l'hôtel de luxe en passant par l'appartement ou le B&B). A noter qu'Est'Capade a développé une formule d'Autotour pour laquelle elle fournit le véhicule (avec GPS, cartes routières et feuille de route) et gère les réservations d'hébergement sur tout le parcours. En totale liberté ou accompagné avec un programme de visite et des guides sur le trajet, cette formule futée remporte un franc succès auprès de plus en plus de visiteurs. Pour le Transsibérien, les formules sont là aussi modulables : trajet complet Moscou-Vladivostok en 16 jours ou par tronçon et selon différents niveaux de confort, Transmongolien ou le mythique BAM (le Baïkal-Amour Magistral) qu'on aura rejoint après une traversée sud-nord du non moins magistal lac Baïkal en bateau. Enfin, pour l'aventure dans le Far East russe, guettez les prochains raids en camping-car ou camion sur le site Internet !
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Khokhlovskiy Pereulok, 7-9

Bâtiment 2, entrée 3

✆ +7 495 720 83 98

www.explorussia.com

info@explorussia.com

M° : Kitai-gorod (ligne 7)



Le site est disponible en anglais. Réponse à toute demande sous 24 heures.


ExploRussia est une agence de voyages nouvelle génération créée par Olga et Anna. Originaires de Sibérie et de l'Extrême-Orient russe, elles ont beaucoup voyagé à travers le pays au fil de leur enfance, de leurs parcours académique et professionnel. Amoureuses de leur pays, des voyages et des rencontres qu'ils permettent, elles ont créé une agence à leur image dont le premier but est de faire découvrir la Russie de l'intérieur, pour que le voyage ne soit pas qu'une rencontre avec des sites mais aussi avec les habitants et pour que la découverte de la destination ne se fasse pas sans une immersion dans le mode de vie local, que l'on soit à Moscou, dans la péninsule de Kola ou au Baïkal. L'agence privilégie donc les petits groupes (4-5 maximum généralement) pour individualiser l'expérience.

Pour une découverte de Moscou ou de Saint-Pétersbourg, ExploRussia propose notamment d'excellents parcours hors des sentiers battus. Ces visites guidées d'une grosse demi-journée sont d'excellentes introductions aux villes, que ce soit sur leurs sites majeurs ou sur des thématiques pointues, mais avec toujours une approche personnalisée et enthousiaste où l'anecdote, le vécu et la prise de temps cotoient la connaissance académique. Ces découvertes des capitales russes peuvent se faire en format week-end (2 jours, 1 nuit) ou en combiné (7 jours) avec l'Anneau d'Or en extension (9 jours). Depuis Saint-Pétersbourg, ExpoRussia propose de rayonner dans le nord de la Russie et de parcourir la taïga, les magnifiques lacs et réserves naturelles de la Carélie, aux confins de la Finlande (8 jours). Les voyageurs qui ont le temps pourront opter pour la traversée en Transsibérien de Moscou à Pékin via le lac Baïkal et la Mongolie (19 jours). Quant aux esprits aventuriers, ils se rendront tout au bout de la Russie, dans l'archipel volcanique des îles Kouriles, au nord du Japon, pour un voyage-expédition lunaire. Enfin, conformément à leur approche, les voyages à la carte sont un des points forts d'ExploRussia, donc n'hésitez pas à leur faire part de vos envies, elles sauront les mettre en scène.
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Gazetniy Pereoulok, 9

Bâtiment 7, bureau 41

✆ +7 499 408 20 33

www.troikatourism.com

contact@troikatourism.com

M° Okhotnyy Riad (ligne 1)



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 18h.

Basée au cœur de Moscou, l’agence de voyages Troïka crée des séjours sur mesure et hors des sentiers battus. Cette structure à taille humaine permet d’offrir à chaque voyageur à la fois un savoir-faire et une assistance très personnalisée. Fondée par deux jeunes Russes passionnés par leur pays et francophones, les conseillers de Troïka élaborent votre projet de voyage en individuel. Le site Internet de l’agence inspire des idées de voyages inédits en donnant des envies de week-end en hôtel de charme à Moscou et Saint-Pétersbourg, d’évasion dans la nature en Carélie, aux îles Solovki, au lac Baïkal, de périple à bord du Transsibérien ou encore de circuit sur le thème de l’exploration spatiale avec la visite du cosmodrome Baïkonour. Au départ de Moscou, Troïka propose notamment un voyage "Les joyaux de toutes les Russies" (11 jours/10 nuits) qui vous emmènera de Moscou à Saint-Pétersbourg en passant par les villes de l’Anneau d’Or : Vladimir, Souzdal, Rostov, Yaroslavl. Egalement un combiné Moscou-Saint-Pétersbourg : "Les capitales de la Russie éternelle" (8 jours/7 nuits). Contactez-la avec votre projet de voyage, l'équipe de Troïka saura le rendre unique (devis gratuit sous 48h).



		
		
		
	dadoug42 le 28/08/2014
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			agence très sérieuse, prix raisonnables, cherche à satisfaire les désirs de ses clients, guides sympathiques parlant très bien le français et maitrisant parfaitement leur sujet, pas de problèmes avec les transferts en voiture

		
		




		
		
		
	baerbel le 16/03/2013
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			Nous sommes partis à St Petersbourg et Moscou avec l'aide de TROIKA, agence que nous recommandons vivement pour son sérieux et son professionalisme. L'équipe parle français et se coupe en quatre pour satisfaire votre demande. Les conseils donnés ont été très utiles et leurs guides ont des connaissances exceptionnelles et une grande gentillesse  ! 

		
		




		
		
		
	stephbysteph le 02/08/2012
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			agence sérieuse et dynamique qui s'adapte à nos envies en proposant des services sur mesure (transport, réservation de restaurant...) et des plus avantageux.
Agence sans problème que je recommande.

		
		




		
		
		
	CaroLine_Mexico le 30/07/2012
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			Malheureusement notre expérience avec Troika s'est avérée difficile. Par deux fois, les transferts prévus à partir Moscou et à partir de Saint Petersbourg se sont mal passés. Nous avons failli louper notre avion de retour à Saint Petersbourg et ils nous fait lever a 4h du matin a Moscou pour prendre un van qui ne s'est jamais présenté, nous faisant changer le programme du voyage. Et le numero d'urgence qui ne répondait pas. Pas chouette...

		
		





Partir seul



En avion

Prix moyen d'un vol Paris-Moscou : entre 250 et 400 € (haute saison/basse saison). A noter que la variation de prix dépend de la compagnie empruntée mais, surtout, du délai de réservation. Pour obtenir des tarifs intéressants, il est indispensable de vous y prendre très en avance. Pensez à acheter vos billets six mois avant le départ !




[image: ] AIR-INDEMNITE.COM

France

✆ 0892 490 125



contact@air-indemnite.com




Des problèmes d’avion (retard de vol, annulation ou surbooking) gâchent le séjour de millions de vacanciers chaque année. Bonne nouvelle : selon la réglementation, les voyageurs ont droit jusqu’à 600 euros d’indemnité par passager ! Mauvaise nouvelle : devant la complexité juridique et les lourdeurs administratives, très peu de passagers parviennent en réalité à se faire indemniser.

[image: ] La solution ? air-indemnite.com, pionnier et leader français depuis 2007, simplifiera toutes les démarches en prenant en charge l‘intégralité de la procédure. Analyse et construction du dossier, échanges avec la compagnie, suivi de la procédure, versement des indemnités : air-indemnite.com s’occupe de tout et obtient gain de cause dans 9 cas sur 10. air-indemnite.com se rémunère uniquement par une commission sur l’indemnité reçue. Si la réclamation n’aboutit pas, rien ne sera donc déboursé !





Principales compagnies desservant la destination




[image: ] AEROFLOT

France

✆ 0805 98 0010

www.aeroflot.com



Site disponible en français.

Aeroflot propose 4 vols directs et quotidiens entre Paris et Moscou et jusqu'à 3 vols directs quotidiens entre Nice et Moscou.





[image: ] AIGLE AZUR

France

✆ 0 810 797 997

www.aigle-azur.com



Aigle Azur met le cap sur la capitale russe ! La compagnie propose depuis le 27 juillet 2012 des vols directs Paris–Moscou en coopération avec son partenaire russe Transaero Airlines. La liaison Paris-Moscou est opérée à raison de 14 vols par semaine depuis Orly-Sud en trois classes (Economique, Eco Premium et Affaires). L'arrivée se fait aux aéroports Domodedovo ou Vnukovo.





[image: ] AIR FRANCE

France

✆ 3654

www.airfrance.fr



Sept vols par jour sont assurés par Air France de Paris-CDG vers Moscou. Direct, comptez 3 heures 40 de trajet.





[image: ] LUFTHANSA

France

✆ 0 892 231 690

www.lufthansa.fr



Plusieurs vols par jour permettent de rejoindre la capitale russe via Francfort, Dusseldorf ou Munich.



		
		
		
	Lame2use le 03/02/2013
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			Pour le moment, probablement la meilleure compagnie que nous ayons prise. Personnel très agréable et souriant, collation et boisson pour chaque vol même les plus courts. Sièges confortables. Je recommande vivement ! 

		
		






[image: ] TRANSAERO

France

✆ +333 687 801 82 / +33 174 221 239

www.transaero.com

eu@transaero.ru



Transaero propose plusieurs vols quotidiens directs de Paris Orly à Moscou. Depuis la capitale russe, la compagnie appartenant à Aeroflot dessert la plupart des villes russes. Transaero a ouvert en 2013 la première ligne directe Lyon-Moscou.




En train




[image: ] RUSSIAN RAILWAYS

Russie

www.eng.rzd.ru, www.pulexpress.de

info@rzd.ru



Depuis 2012, une ligne directe a été ouverte entre Paris et Moscou, faisant suite à l'ouverture de la ligne entre Nice et Moscou en 2010. Le voyage est de 3 177 km, soit entre 37 et 38 heures selon le sens du trajet. En hiver les trains quittent la capitale les mardis, les mercredis et les samedis tandis que deux trains supplémentaires fonctionnent les lundis et les jeudis en été.




En voiture

Le trajet entre la Russie et la France en voiture est faisable mais très long, ne le faites pas seul et prévoyez de nombreuses étapes intermédiaires. Environ 2 900 km séparent Paris de Moscou, soit plus de 31 heures de route. Si vous entreprenez ce trajet, vous allez traverser différents pays, veillez donc à vous renseigner à l'avance sur les règles en vigueur sur ces territoires.



Location de voitures




[image: ] ALAMO – RENT A CAR

France

✆ 08 05 54 25 10

www.alamo.fr



Avec plus de 40 ans d'expérience, Alamo possède actuellement plus d'1 million de véhicules au service de 15 millions de voyageurs chaque année, répartis dans 1 248 agences implantées dans 43 pays. Des tarifs spécifiques sont proposés, comme Alamo Gold aux États-Unis et au Canada, le forfait de location de voiture tout compris incluant le GPS, les assurances, les taxes, les frais d'aéroport, un plein d'essence et les conducteurs supplémentaires. Alamo met tout en œuvre pour une location de voiture sans souci.



		
		
		
	varehu le 01/01/2013
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			Si le prix est tout à fait correct, le problème est que, lorsque vous arrivez à destination et que vous avez le plus souvent plusieurs heures de décalage horaire, il est désagréable d'avoir à s'adresser à des machines, pour prendre possession du véhicule, et non à des humains... Je continue à préférer de parler à des personnes, plutôt qu'à des bornes interactives, qui, le plus souvent, ne peuvent comprendre nos besoins particuliers...

		
		




		
		
		
	nationalcite le 20/07/2010
	
[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]



			Avis de National/Citer : Merci pour cet article. Juste une petite correction : Rent A Car n'a aucun lien avec National/Citer ou Alamo. Citer est une filiale du groupe PSA ainsi que le représentant des marques National et Alamo.

		
		






[image: ] AUTO EUROPE

France

✆ 0 800 940 557

www.autoeurope.fr

reservations@autoeurope.fr



Auto Europe négocie toute l'année des tarifs privilégiés auprès des loueurs internationaux et locaux afin de proposer à ses clients des prix compétitifs. Les conditions Auto Europe : le kilométrage illimité, les assurances et taxes incluses dans de tout petits prix et des surclassements gratuits pour certaines destinations. Vous pouvez récupérer ou laisser votre véhicule à l'aéroport ou en ville.



		
		
		
	sassou13 le 10/12/2013
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			tres bon acceuil et tres bonne relation qualite prix chez ab auto 13 locattion 
60 av de la croix rouge marseille 
tel 0777394304

		
		




		
		
		
	cg38260 le 10/11/2013
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			Aucun problème avec la location, mais je n'ai pas pu faire appliquer la 'Garantie prix moins cher' malgré mon insistance. Service client NUL ! 

		
		




		
		
		
	errazu le 15/05/2013
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			J'ai loué un véhicule par Autoeurope à Lisbonne pour 6 Jours avec option remboursement de franchise. Prix 81,07. Le prestataire sur place m'exige 198,07 correspondant à un plein de carburant, une assurance tout risque et un forfait péage obligatoires. Débités immédiatement (je croyais qu'il s'agissait de l'emprunte de garantie) j'ai exigé le remboursement , ce qui a été fait. J'ai refusé et donc me suis retrouvé sans véhicule. J'ai réclamé à Autoeurope le remboursement de la location après avoir fourni l'explication et ai seulement obtenu une réponse évasive.


		
		




		
		
		
	melanieth le 04/12/2012
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			Très satisfaite autant par Auto Europe que par le loueur sur place.


		
		






[image: ] AVIS

France

✆ 0821 230 760

www.avis.fr



Avis est un loueur de voiture. Mais pas seulement ! Au-delà de la seule location de voiture, les agents d’Avis, présents dans 165 pays, conseillent et renseignent sur le choix du véhicule, sur les services, les accessoires… De la simple réservation d'une journée à plus d'une semaine, Avis s'engage sur plusieurs critères, sans doute les plus importants. Proposition d'assurance, large choix de véhicules de l'économique au prestige (petites citadines, berlines équipée, 4x4, cabriolets, minibus, prestige etc…) avec un système de réservation rapide et efficace.





[image: ] AVIS BUDGET

France

✆ 0825 00 35 64

www.budget.fr



Budget appartient au groupe Avis Budget et possède de multiples agences à travers le monde. Les réservations peuvent se faire sur le site www.budget.fr, qui propose également des promotions temporaires. En agence, vous trouverez le véhicule de la catégorie choisie (citadine, ludospace économique ou monospace familial…) avec un faible kilométrage et équipé des options réservées (sièges bébé, porte skis, GPS…).





[image: ] DEGRIFAUTO

France

✆ 01 84 88 49 14

www.degrifauto.fr

degrifauto@cartrawler.com



Dégriftour – Location de voiture est une marque du groupe Last Minute Network Limited, spécialisé dans la location de voiture à prix dégriffé partout dans le monde.





[image: ] HERTZ

France

✆ 0 810 347 347

www.hertz.com



Vous pouvez obtenir différentes réductions si vous possédez la carte Hertz ou celle d’un partenaire Hertz. Le prix de la location comprend un kilométrage illimité, des assurances en option ainsi que des frais si vous êtes jeune conducteur. Toutes les gammes de voitures sont représentées.





[image: ] HOLIDAY AUTOS FRANCE

France

✆ 0 800 91 88 42

www.holidayautos.fr



Avec plus de 4 500 stations dans 87 pays, Holiday Autos offre une large gamme de véhicules allant de la petite voiture économique au grand break. Ses fournisseurs sont des grandes marques telles que Avis, Citer, Sixt, Europcar, etc. Holiday Autos dispose également de voitures plus ludiques telles que les 4x4 et les décapotables.
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7, rue du Docteur Germain Sée (16e)

Paris (France)

✆ 01 73 79 27 21

www.travelercar.com

contact@travelercar.com



Service disponible aux aéroports de Roissy-CDG, Orly et Beauvais.

Agir en éco-responsable tout en mutualisant l'usage des véhicules durant les vacances, c'est le principe de cette plateforme d'économie du partage, qui s'occupe de tout (prise en charge de votre voiture sur un parking de l'aéroport de départ, mise en ligne, gestion et location de celle-ci à un particulier, assurance et remise du véhicule à l'aéroport le jour de votre retour, etc.). S'il n'est pas loué, ce service vous permet de vous rendre à l'aéroport et d'en repartir sans passer par la case transports en commun ou taxi, sans payer le parking pour la période de votre déplacement ! Location de voiture également, à des tarifs souvent avantageux par rapport aux loueurs habituels.




Séjourner



Se loger



Hôtels

Aujourd’hui, plus de mille hôtels sont à votre disposition à Moscou. La situation s’est nettement améliorée depuis les 5 dernières années. Les hôtels aux prix moyens sont souvent pleins lors des manifestations internationales, il est donc préférable de s’y prendre en avance.

L’hébergement est ce qui coûte le plus cher à Moscou. Si vous avez choisi de loger dans un hôtel, nous vous conseillons de faire une réservation (passez un coup de fil ou envoyez un fax) pour être sûr qu’il y ait des places disponibles et pour demander une confirmation par écrit afin d’obtenir votre visa. Il vaut mieux passer par une agence de voyages ayant des prix pour certains hôtels et qui s’occupera par la même occasion de votre visa.



Chambres d'hôtes

Des formules Bed and Breakfast sont également à envisager. Les agences locales se chargeront de vous indiquer des familles d’accueil mais aussi, si vous voulez avoir vos aises, des appartements à louer.



Auberges de jeunesse

Les auberges de jeunesse (surtout à Moscou et à Saint-Pétersbourg) se multiplient doucement mais le marché est encore très fragile et ne fait pas partie de la culture d'accueil de Moscou et de la Russie. Les établissements ouvrent et ferment très rapidement et peu d'entre eux arrivent à maintenir une qualité de prestations standard, fiable et stable.



Campings

Le backpacker aura du mal à trouver où déposer son sac à dos. S’il existe des zones de camping aux abords des villes, ce n’est pas le genre de la maison d’arriver à l’improviste.



Se déplacer

Le métro est sans conteste le moyen de transport le plus pratique, le plus rapide et le plus esthétique de Moscou. L’utiliser en dehors des heures de pointe est un grand plaisir. Il vous deviendra rapidement indispensable.



Avion

Longtemps, l’avion a été le moyen de transport le plus utilisé dans ce pays aux distances énormes et il le redevient à nouveau aujourd'hui, avec l'apparition de nouvelles compagnies aériennes y compris low-cost. La Russie connaît moins d’accidents d’avion que les Etats-Unis, même si les appareils n’inspirent pas toujours confiance et si la décontraction de l’équipage frôle la désinvolture. Attention aux bagages, il n’est pas rare qu’ils se perdent. Exemples de compagnies aériennes russes : Aeroflot, S7 Airlines ou Transaero



Bateau

Les embarcadères abondent sur chaque rive de la Moskova, et de nombreux bateaux sillonnent le fleuve. Les prix sont modiques. Certains hôtels organisent des croisières fluviales, dîner et spectacle compris. Vous trouverez des embarcadères en face de l’hôtel Ukraina, près du parc Gorki, près des ponts Novospasski, Bolchoi Kamenski et Oustinski.



Bus

Bus, trolleybus, tramway : la signalétique n'étant pas très développée ni aisément compréhensible pour le non-initié (en tout cas pour le non-russophone), il est recommandé de consulter les applications ou sites dédiés pour préparer vos itinéraires en avance et ne pas vous perdre : www.msk.rusavtobus.ru ou www.moscowmap.ru (sites disponibles en anglais). Sinon, il faudra vous en remettre à votre voisin d'arrêt de bus, en acceptant les aléas inhérents à cette discipline chère à Antoine de Maximy.



Train

Le réseau ferroviaire n’est pas si mauvais qu’on le dit, du moins dans la partie occidentale de la Russie, mais à condition d’oublier le TGV. Mis à part un train rapide reliant Moscou à Saint-Pétersbourg, le voyage dure 5 heures, cependant ne vous trompez pas de train, car le train normal met 8 heures et le prix par conséquent est moins cher. Toutes les voies ferrées mènent à Moscou, qui est bien desservie, et pourvu qu’on n’en demande pas trop en fait de confort et de rapidité, on gagnera à voyager en train plutôt qu’en avion. Voyager en train en Russie est un voyage particulier et il est à faire au moins une fois dans la vie.



Voiture

La conduite est en général nerveuse. Mauvaise qualité du revêtement ou défauts (nombreux) de signalisation, toujours est-il que les accidents sont nombreux. Méfiance donc, même si les chauffards ne sont pas plus nombreux qu’ailleurs et que, contrôles stricts obligent, le zéro degré d’alcool autorisé dans le sang est plutôt respecté par les Russes.

C’est à Moscou et surtout en périphérie qu’on trouve le plus grand nombre de nids-de-poule.

Les embouteillages sont habituels à Moscou, à peu près comme à Paris. Les retours du dimanche soir, en provenance des datchas disséminées dans un rayon de 100 km autour de la capitale sont très difficiles, comme ceux de Deauville ou de Pacy-sur-Eure au même moment. Des bouchons en général sont devenus le quotidien pénible d'un Moscovite au volant et vous pouvez facilement y passer de nombreuses heures aussi bien le matin que le soir. Cependant, les Moscovites préfèrent passer 1 heure dans un bouchon que 30 minutes dans un métro. Ceci s'explique en partie par la localisation des stations, souvent éloignées des habitations mais aussi par la différence de niveau de vie et la perception de son statut : il est mal vu de prendre le métro pour un cadre par exemple.



Taxi

A Moscou tout le monde est un peu taxi, et tout le monde emprunte les taxis. Il suffit de lever le bras en bord de trottoir pour que, dans les dix secondes, un taxi officiel ou, plus souvent, un particulier qui souhaite arrondir ses fins de mois, s'arrête pour vous demander votre destination. Nous vous conseillons cependant d’éviter de prendre les taxis en mode improvisé. Ils constituent rarement une bonne affaire, l'addition augmentant automatiquement dès que le chauffeur reconnaît en vous un étranger ou tout simplement un non-Moscovite.

En revanche, nous vous recommandons vivement de télécharger l'application gratuite Yandex Taxi (disponible en anglais) qui propose des tarifs transparents et généralement plus avantageux que les taxis même officiels pris à la volée, le paiement par CB, l'édition de facture, la géolocalisation en temps réel du taxi une fois commandé, etc.



Deux-roues

Il y quelques années Moscou était toujours une ville non vélo-friendly, la voiture avait une place importante dans la vie d'un Moscovite et les boulevards faisaient penser aux autoroutes. Mais une vague de changement positif traverse Moscou depuis quelques années ! 300 stations avec 2 700 vélos à louer ont été installées dans chaque quartier de la capitale. Le système de location est similaire à celui du Velib'. Même si son utilisation n'est pas encore aisée pour les touristes (presque toutes les instructions sont uniquement disponibles en russe), cela témoigne de l'adaptation progressive de Moscou au vélo. Croiser des Moscovites en trottinettes, VTT et autres vélos de ville fait désormais partie du quotidien. De plus en plus de rues deviennent également piétonnes, ce qui simplifie grandement les balades sympas en deux-roues.






DÉCOUVERTE


[image: ]

DÉCOUVERTE - Cathédrale Saint-Basile-le-Bienheureux de Moscou.

© Numbeos – iStockphoto
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Moscou en 20 mots-clés



Babouchka

La grand-mère. Personnage emblématique de la Russie, elle est comme vous l’aviez imaginée, légèrement courbée, toute ronde ou toute sèche, souvent d’une gentillesse extraordinaire. Elle se couvre traditionnellement la tête d’un foulard et porte dans ses yeux toute la fatigue de la Russie des pauvres. A 60, 70 ans, elle vend des fleurs à la sortie du métro l’été, et l’hiver, des conserves de concombres et de tomates, pour compléter sa maigre retraite. Dans les rues de Moscou où s’étale toute la richesse d’une classe de privilégiés, elle ramasse les restes, des bouteilles consignées. A toute heure du jour et de la nuit, la babouchka fait rougir la nouvelle Russie.



Bania

La tradition des bania (les bains, l’équivalent des hammams) reste en Russie très vivace, et de nombreux établissements de ce type subsistent aussi bien dans les grandes villes comme Moscou (les bains Sandouny) qu'à la campagne. Une fois réchauffé dans le sauna à 80 °C on plonge dans l’eau froide et on recommence la procédure en se fouettant à l’aide de petits branchages de bouleau (venik) comme le veut la coutume russe. A la campagne, on se jette dans la neige après avoir transpiré. Le bain est inévitablement accompagné d’une collation composée de bière et de poisson séché.



Cyrillique

L'alphabet russe est un descendant en ligne directe du glagolitique, qui tire son nom du vieux mot slave « parler ». En russe moderne, le mot « glagol » désigne d'ailleurs un verbe. Cet alphabet slave fut introduit dans le royaume de Grande Moravie au IXe siècle par les moines bulgares Cyrille et Méthode, pour les besoins d'évangélisation des populations balkaniques. Il fut interdit par le pape et a même failli disparaître complètement au Xe siècle. Toujours est-il que vous risquez de vous trouver en Russie bien perdu devant les panneaux indicateurs et les enseignes. Proche de l'alphabet grec, l'alphabet russe est trompeur. Le P est en fait un « r », le Y se dit « ou », le C se prononce comme un « s », bizarreries auxquelles il faut ajouter nombre de graphies qui ne vous diront rien du tout. Et c'est dommage parce que quelques mots pratiques sont empruntés au français (restaurant, métro, station ferroviaire, etc.). Cet alphabet comporte 33 signes dont l'apprentissage ne demande que deux ou trois heures. Ensuite, rien de plus simple pour descendre à la bonne station ou trouver un café : en russe, toutes les lettres se prononcent. Enfin, presque...



Courbe

Quel nouvel arrivant ne se plaint de cette ville où l’on a l’impression de ne faire que tourner en rond autour de la place Rouge, où l’on ne peut se repérer car les sept tours staliniennes sont identiques et induisent en erreur et où l’on s’embarque à l’envers dans la ligne de métro périphérique qui se nomme koltso, c’est-à-dire l’anneau. Conformément à des croyances païennes qui accordaient des vertus particulières à l’anneau, Moscou est construite en cercle concentrique. C’est d’ailleurs ce qui l’oppose principalement à Saint-Pétersbourg construite autour d’un axe. Cela explique peut-être pourquoi la langue russe a fait de Saint-Pétersbourg un mot masculin, alors que Moscou est un mot féminin. Si les cercles de Moscou effraient de prime abord, on s’habitue quand même rapidement à ses courbes féminines chargées de promesse.



Datcha

C’est une maison de campagne, mais cette appellation recouvre des réalités très différentes. Pour les nouveaux Russes, c’est une gentilhommière à quelques dizaines de kilomètres du centre de la capitale, aux allures de château fort néogothique, ou de villa californienne barricadée derrière de hautes clôtures électrifiées. Mais il y a des citadins moins fortunés, et c’est un euphémisme. Leur rêve de campagne ressemble plutôt à de petites maisons en bois aux jardins très bien entretenus et au confort minimum, mais toujours impeccables. De petites maisons bleues, rouges ou jaunes, modestes et adorables, mais avec une veranda géante. Les Russes émigrent tous ensemble le vendredi soir dans leurs maisonnettes nichées dans les halos de verdure en périphérie de Moscou.



Démesure

La politique urbaine de Moscou a toujours visé à faire grand pour impressionner le reste du monde. La construction de Saint-Basile sur la place Rouge avait-elle un autre but ? Mais avec Staline la ville-vitrine prend une ampleur inégalée, ce n’est plus dans l’influence byzantine teintée d’Orient et mâtinée de Russie qu’il recherche le faste, mais dans le démesurément grand, dans l’irrémédiablement impressionnant : églises et palais disparaissent dynamités et l’on voit surgir les "Sept Sœurs", sept gratte-ciel moscovites rappelant l’architecture de Chicago des années 1920 et continuent aujourd'hui de définir la ligne d'horizon moscovite, des grandes artères sont ouvertes et le monumental métro est creusé. Ce style architectural est comparé au style grandiose et pompeux des Empires et porte le nom de « l'Empire stalinien ». Aujourd’hui encore les projets les plus fous et démesurés, contribuant à l’image de cette ville où le pouvoir se démontre et s’expose dans l’architecture, reste en vigueur. Pour les fêtes nationales, le maire de la ville n’hésite pas à décider lui-même de la météo en envoyant des avions chasser les nuages au-dessus de la place Rouge.



Extérieur

A Moscou la jeunesse aime se retrouver dehors. Les cafés sont souvent trop chers, et les Moscovites s’accommodent sans ambages d’une canette de bière sirotée debout avec ses amis à la sortie du métro ou dans les parcs. On grignote en même temps pistaches, zakouskis ou petits poissons secs. Aussi ne faut-il pas être surpris de voir ces rassemblements informels et très arrosés dans des endroits qui ne semblent a priori pas appropriés, mais où les rires et la bonne humeur fusent dans tous les sens ajoutant au charme, décidément insolite, de cette capitale.



« Gros Chou »

Moscou mérite bien ce surnom qui lui va à merveille. En effet, partie des murailles du Kremlin, la ville ne cesse de s’étendre, créant en permanence de nouvelles banlieues qui sont considérées comme lui appartenant. On appelle tous ces nouveaux quartiers « microrayons », on les reconnaît à leur nom qui se termine en « vo »  : Bieloevo, Birioulovo, Tchertanovo, Novoguireïevo. Tous ces quartiers se ressemblent, par leur architecture basique et fonctionnelle. Ils sont aujourd’hui peuplés par de nombreux Moscovites âgés qui ont vendu la chambre dont ils étaient devenus propriétaires dans un appartement communautaire, pour acheter un appartement individuel, mais très loin du centre.



Hiver féerique

Cette saison est la caractéristique majeure de la Russie. Son allié le plus sûr en cas de conflit, guerres napoléoniennes ou invasions nazies. Pendant six mois, la neige est là ou menace de revenir, le verglas tartine les trottoirs. Grâce à un équipement minimal de survie, on peut s’en faire des amis. Mais l’hiver, c’est surtout la promesse d’une lumière exceptionnelle, d’un ciel éblouissant, et d’une étrange clarté réfléchie par le manteau blanc. A partir d’une température de - 10 °C, d’étranges phénomènes se produisent : les sons sont différents, surtout le bruit des pas dans la neige fraîche, votre respiration change de rythme, votre corps réagit avec jouissance aux longues balades sur les boulevards. C’est toute la vie qui en est affectée, et c’est une belle expérience.



Métro

Bien peu de villes au monde peuvent se prévaloir de posséder un métro-musée. Ce lieu souterrain est en effet de toute splendeur. Une légion de komsomols se sont dévoués corps et âme à l’édification de ce qui est devenu un véritable chef-d’œuvre.

Après avoir descendu les escalators qui, à l’échelle de la mégalomanie soviétique, peuvent atteindre des tailles surdimensionnées, on pénètre dans un temple du communisme. Toutes les représentations sont un véritable hommage à la Révolution : ouvriers et paysans au travail, gardes rouges, sportifs, pionniers. Dès sa construction, ce projet relève d’une ambition tout autant pratique qu’artistique. Les meilleurs artistes sont chargés de décorer ce lieu qui allait rapidement se transformer en une succession de petits palais miniatures. Lustres scintillants, moulures en stuc, piliers en marbre, panneaux en majolique, sculptures, mosaïques, on ne lésine pas sur les moyens pour faire de ce transport une démonstration de faste et de grandeur à la soviétique. Car la culture et l’art devaient se « démocratiser », sortir des musées bourgeois pour se rendre accessibles à tous. C’est ainsi que la station Maïakovskaïa créée par Douchkine en 1938, présentée au titre d’œuvre d’art à la foire internationale de New York, s’est vu décerner le Grand Prix.



Parc

Un cinquième de Moscou est constitué de parcs arborés et de jardins. Les Russes, même les plus citadins, aiment la nature, où ils vont régulièrement se ressourcer. Les Moscovites s’y promènent en toute saison et par tous les temps. Nageant dans ses lacs et paressant au cours d’interminables pique-niques l’été, ou patinant et skiant sur ses surfaces glacées l’hiver. Le plus étonnant est de trouver toutes les sortes de parcs, du petit jardin aménagé à l’immense espace boisé et sauvage où l’on rencontre tous les types de réunion possibles : jeunes mariés, acteurs de jeux de rôle, organisation de barbecues arrosés de plusieurs litres de bière. Les parcs font partie des lieux les plus habités de la ville : Moscou n’est plus à un paradoxe près…



Places

L’urbanisme moscovite se structure autour de ses places, d’un grandiose exceptionnel, qui ont toujours joué un rôle politique et social de taille dans l’appropriation de la ville par les habitants. A chaque place un événement est associé. La place Rouge reste gravée dans les mémoires comme le symbole du pouvoir soviétique, avec tous ses défilés, ses parades militaires, ses démonstrations publiques du 1er mai au 7 novembre. La place Pouchkine continue à voir les foules se rassembler pour protester contre la politique des hommes du Kremlin, tandis que la place d’Octobre, non sans une certaine ironie onomastique, reste chère aux nostalgiques de l’époque soviétique, qui continuent à en faire le point de départ de leurs défilés, au pied de la statue du bon vieux « tonton » Lénine.



Pour vivre heureux, vivons cachés

Héritage d'un passé tourmenté, les Moscovites cultivent le goût du secret. Si la dissimulation était autrefois une nécessité pour ceux qui voulaient vivre ou penser différemment, elle fait aujourd'hui partie d'un art de vivre plus ludique, favorisé par l'urbanisme complexe de la ville : des ensembles de bâtiments qui abritent différents corps, des cours qui débouchent vers d'autres bâtiments et d'autres cours, des entrées en façade et derrière la façade... Avoir l'adresse de l'endroit où l'on se rend ne garantit pas toujours qu'on le trouvera très facilement et Moscou semble parfois se transformer elle-même en poupée russe. Une jeune génération d'entrepreneurs culturels, nocturnes et de restaurateurs joue à fond la carte du secret : bars à cocktails dissimulés au sous-sol de restaurants chinois, restaurants-bars cachés dans un dédale d'arrière-cours où l'on est accueilli par un panneau "Merci de nous avoir trouvés", lieux de sortie où il faudra appeler pour s'annoncer avant de venir... C'est toute une partie de la jeunesse moscovite qui se plaît à vivre cachée comme dans un grand jeu de piste. Se refusant au face control drastique des endroits clinquants, ces établissements préfèrent sélectionner leur clientèle par une diffusion de l'information soigneusement contrôlée.



Qualité de vie

On savait les Russes hédonistes et portés sur la dépense dès lors que leur compte en banque était bien garni, mais il est temps de vous libérer des clichés : Moscou n'est pas habitée que de nouveaux riches en 4x4 aux vitres fumées où des pauvres âmes essayent tant bien que mal à joindre les deux bouts. Avec la progression du niveau de vie, la naissance d'une classe moyenne, le fait que de plus en plus de Russes aient beaucoup voyagé et se soient ouverts à d'autres modes de vie, les Russes aisés (d'outrageusement riches à confortables) et une bonne partie de la jeunesse entrent de plain-pied dans la deuxième phase de la nouvelle ère russe : après le "vouloir-consommer", c'est le temps du "bien-consommer et bien-vivre". Développement des boutiques et marchés bio et de bons produits comme le marché Danilovsky, découverte par les Russes de leur terroir national plutôt que des mauvais restaurants italiens, plans d'urbanisme développant les zones piétonnes et l'utilisation du vélo (une véritable révolution !)... La population de la capitale tend à vouloir de plus en plus mettre du sens dans ce qu'elle consomme, savoir ce qu'elle consomme, se faire du bien et se développer personnellement. Les autorités locales l'ont bien compris : elles ont ces dernières années réinventé ou permis la réinvention de nombreux lieux hérités de l'époque soviétique en des endroits de sport et de loisirs pour la population : le parc Gorki et sa nuée de rollers, de cyclistes et de beach-volleyeurs, le VDNKh et ses marchés et événements improbables, l'ancienne usine de chocolats Octobre Rouge et ses mille restos et bars ou encore Winzavod et Artplay, anciennes usines devenues les temples des nouvelles tendances et de la branchitude moscovite.



Religion


[image: ]

Religion - Kitaï Gorod, église Saint-Georges.
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On ne peut bien sûr évoquer Moscou sans parler de la religion qui joue un rôle primordial dans la ville depuis toujours. Les cathédrales sont présentes au cœur même du Kremlin, et Vladimir Poutine, le président, Premier ministre puis président, a placé ses mandats sous le signe d’un retour de l’alliance trône-autel : son mandat a été béni par le très charismatique patriarche Alexis II, assurant au président un large soutien de la population, et il a continué avec énergie la politique de remise à l’Eglise des biens confisqués sous le communisme. La légendaire « ville aux 40 fois 40 églises » semble honorer sa réputation : les kokochniks, ces bulbes dorés des églises, ainsi appelés par assimilation avec la coiffe traditionnelle des femmes, continuent à réunir de nombreuses babouchkas, embrassant religieusement les icônes, mais aussi de plus en plus une population très différente, comme des étudiants égarés, particulièrement nombreux avant les examens.



Sovietstalgie

Un peu à l'image de l'Ostalgie dans l'ex-Allemagne de l'Est, nombre de Russes nourrissent depuis la chute de l'URSS une nostalgie de la vie durant l'époque soviétique : sécurité du travail, coût de la vie, retraites, force de l'Etat, etc. D'abord éprouvé par les parties violemment déclassées de la population propulsées dans le broyeur social du capitalisme sauvage (ouvriers, paysans, retraités, petits fonctionnaires), ce sentiment semble s'être propagé dans une très large partie de la population, y compris chez les jeunes qui n'ont pas connu l'empire soviétique, ni même son crépuscule. C'est toute une population qui semble revisiter avec une délectation teintée d'idéalisme les paisibles heures de l'URSS, un temps où la population s'épanouissait en toute sécurité, certes simplement, sous la coupe d'un régime protecteur. Ainsi les grands classiques du cinéma soviétique sont omniprésents à la télévision, l'histoire racontée partout de cette époque tend à mettre de plus en plus en exergue ses bons côtés en omettant les parts d'ombre. Le thème est à la mode, voire ludique : les créations récentes à Moscou du Bunker-42 ou du Musée des jeux d'arcade soviétiques en sont la preuve. Le sentiment national ayant toujours été très fort en Russie, l'appropriation de pans entiers des richesses du pays par des groupes mafieux à la fin du XXe siècle a été vécue comme une véritable humilation. Les conflits récents en Ukraine, dans le Caucase et en Géorgie sont eux perçus comme autant d'effets néfastes de la chute de l'URSS et d'attaques sourdes de l'ennemi américain pour lequel la guerre froide ne s'est jamais arrêtée, quitte à ce que ce sentiment soit quelque peu instrumentalisé par un exécutif en place qui se pose en héritier de ce pouvoir fort et ramène la Russie sur le devant de la scène diplomatique, économique et militaire.



Statues

Profusion de statues dans cette capitale des arts. Toute célébrité moscovite, du chanteur pop à l’homme politique, sait déjà qu’il se retrouvera un jour ou l’autre coulé dans un moule, pour rester éternellement dressé sur le sol de la capitale. L’importance des statues pour un Moscovite est assez indescriptible… Tout habitant de Moscou aime ses statues, qu’il les fleurisse, comme la statue de Pouchhkine que des mains anonymes couvrent de bouquets tous les jours ou qu’il les mette en quarantaine, comme les statues du régime soviétique, déboulonnées dans les années 1990, et aujourd’hui recluses dans le désormais nommé « parc des statues ». Dans cette démence « statuficatrice », tous les excès sont permis, comme ce Pierre le Grand, qui détestait Moscou, et qui trône pourtant au milieu de la ville en conquérant des mers. Mais lorsqu’on sait qu’il est l’œuvre de Zourab Tsereteli, ce sculpteur géorgien au kitsch post-soviétique affiché, on veut bien croire son origine : s’étant vu refuser sa statue de Christophe Colomb à un concours de la municipalité de Séville, notre sculpteur revoit sa copie et la donne gracieusement à Moscou sous la mystification de Pierre le Grand. Attention, la statue de Moscou décline aussi profession « agent double » …



Théâtre-rituel

Aucune ville ne saurait rivaliser avec Moscou pour le nombre de théâtres qu’elle offre. Les Moscovites ont toujours fréquenté avec une assiduité à toute épreuve ces lieux de spectacle dont les tickets sont à prix modiques. De la danse de caractères, aux marionnettes, en passant par le théâtre de mime, et les célèbres opéras du Bolchoï, chacun trouvera le spectacle qui lui convient. Mais surtout, le théâtre à Moscou relève du rituel sacro-saint : le vestiaire où l’on enlève son lourd manteau pendant que madame se repoudre le nez devant la glace et déchausse ses bottes de feutre pour se glisser dans ses escarpins, le « buffet » avant le début et aux entractes, où l’on savoure des zakouskis et une vodka en regardant les photos des acteurs de la troupe, et le grandiose moment des saluts et applaudissements où l’on dépose des fleurs sur scène pour son acteur préféré. A Moscou le théâtre n’est pas réservé à une élite, il fait tout simplement partie de la vie.



Tourist friendly

Saint-Pétersbourg est la véritable capitale touristique du pays, et Moscou se prête moins facilement au tourisme que sa prestigieuse rivale. La ville est gigantesque, son rythme est frénétique. Traverser dans d'interminables souterrains des axes routiers plus larges que l'A6 en plein centre-ville, prendre un bain de foule dans la ruche du métro moscovite aux heures de pointe, tenter de trouver son chemin quand tout est écrit en cyrillique et qu'il est rare de trouver un local s'exprimant dans une autre langue que celle de Pouchkine, quand il daigne s'arrêter : voyager à Moscou s'apparentait parfois plus à un parcours du combattant qu'à une partie de plaisir ! Depuis les années 2010, et à un rythme de plus en plus soutenu, Moscou s'attache à faire évoluer les choses : panneaux en anglais dans les rues du centre indiquant la direction des points d'intérêt, lancement d'un service de vélos de type Velib' (Velobike), signalétique en anglais dans le métro (au sol et en hauteur), développement des zones piétonnes, installation d'un réseau de wi-fi gratuit dans tout le métro, mise en place d'une police touristique anglophone capable de renseigner les visiteurs aux endroits stratégiques de la ville, rénovation et aménagements des grands espaces verts de Moscou (parc Gorki, VDNKh), etc. La dynamique enclenchée par le nouveau maire Sobyanine et la préparation de la capitale à la réception de la Coupe du monde 2018 (attentivement supervisée dans les plus hautes sphères de l'Etat) y sont certainement pour beaucoup. Il est en tout cas indéniable qu'en quelques années à peine la ville est devenue un endroit bien plus accueillant pour les visiteurs du monde entier.



Vodka

Littéralement la « petite eau ». Elle est effectivement, comme le veut le cliché le plus répandu à l’égard de la Russie, la boisson la plus fréquente. La vodka peut être le moins coûteux des alcools, et un prix moyen est le plus souvent signe de qualité. Il est cependant très facile de se perdre devant une rangée de vodkas dans un supermarché (Ruskij standard, Poutinka, Stolichnaia, Dolgorukij, Tsarskaia, Gzelka, Matrica, Parliament, Dovgan, Russkij razmer, Ledokol, etc.) : renseignez-vous avant d'acheter.

Elle se boit toujours accompagnée de zakouski : concombres, pommes de terre, harengs marinés sont les plus traditionnels. La catégorie supérieure inclut le caviar et l’esturgeon fumé. La vodka se sert froide en verre de 50 grammes, à boire cul sec. C’est déjà raisonnable pour un Européen habitué à des alcools plus légers. Refuser de boire est mal vu, mais personne n’exige non plus que vous vous mettiez dans des états inquiétants. C'est à ce moment-là que la conversation la plus passionnante peut commencer.




Faire / Ne pas faire


La Russie compte 140 millions de superstitieux. Hommes, femmes, religieux ou athées, tous s'adonnent à ce sport national. Voici quelques commandements à respecter (et d'autres plus sérieux aussi) :

Faire

[image: ] Si vous êtes invité chez des Russes, apportez un petit cadeau : quelque chose de votre pays, des chocolats, une bouteille de vin…

[image: ] Lorsque vous pénétrez dans un appartement russe, enlevez toujours vos chaussures. On vous donnera tout de suite une paire de tapotchki (pantoufles).

[image: ] Les hommes doivent observer scrupuleusement les règles de la galanterie vis-à-vis des femmes (tenir la porte, proposer de porter un objet lourd à leur place, payer l’addition sans même dire « je vous invite », puisque cela va de soi). Les Russes y attachent en effet plus d’importance que nous.

[image: ] En train, lorsque vous déballez votre casse-croûte, partagez avec vos voisins de compartiment. Ils feront de même spontanément.

Ne pas faire

[image: ] Ne critiquez par la Russie devant les Russes. Les Russes se montrent volontiers critiques au sujet de leur pays ou de la politique, mais acceptent mal qu'un étranger prenne l'initiative de le faire.

[image: ] Critiquer sans nuance la politique russe. La politique est un sujet sensible entre tous, surtout avec des étrangers qui souvent se veulent donneurs de leçons de démocratie (quand eux-mêmes devraient balayer devant leur porte) et auxquels on répète à longueur de journaux que la Russie est une dictature. Les Russes n'apprécient pas tellement ces remarques et quoi qu'on en dise, Poutine reste très populaire auprès des trois quarts de la population. Parmi les sujets sensibles sur lesquels vous seriez bien inspiré d'éviter de mettre les pieds dans le plat ou de n'évoquer qu'avec des personnes dont vous connaissez bien les opinions, au risque de blesser profondément quelqu'un : l'URSS et ses figures (de Lénine à Gorbatchev), la Tchétchénie et le Caucase, la Crimée et l'Ukraine, Poutine, la démocratie en Russie, les JO de Sotchi 2014 et la Coupe du monde 2018, les oligarques et la corruption, l'action géopolitique de la Russie au Moyen-Orient et, bien sûr, la fantastique affaire du Mistral...

[image: ] Serrer la main à quelqu’un sur le seuil d’une porte. Il faut que les deux personnes soient du même côté, sinon ça porte malheur.

[image: ] Si vous offrez des fleurs, faites attention à ce que leur nombre soit toujours impair, sauf à l’occasion d’un enterrement.

[image: ] Quand on vous sert de la vodka, ne buvez pas avant d’avoir trinqué. Et ne déclinez surtout pas une invitation à porter un toast, quitte à dire des banalités ; si vous ne parlez pas russe, on vous demandera parfois de le faire dans votre langue maternelle. Ne sirotez pas votre verre, buvez-le d’un trait. Tâchez de ne pas échouer. On ne vous en voudra pas, bien sûr, mais votre échec rompra la magie de l'instant et les serments scellés.







Survol de Moscou
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Survol de Moscou - Vue sur Moscou.
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GÉOGRAPHIE

A cheval entre l’Europe et l’Asie, les 17 millions de km2 de la Russie s’étendent des rives du golfe de Finlande à l’ouest, à la mer Noire au sud, jusqu’à l’océan Pacifique à l’est, et à l’océan Glacial arctique au nord. C’est le plus grand pays du monde, un immense milieu fermé qui compose d’ouest en est avec 11 fuseaux horaires. Il partage ses frontières avec beaucoup d’anciennes provinces de l’Empire soviétique et des satellites de l’URSS. Par exemple à l’ouest avec l’Estonie et la Lettonie, deux des trois pays Baltes, et avec la Biélorussie et l’Ukraine. Au sud, les crêtes du Caucase la séparent de la Géorgie et de l’Azerbaïdjan. Elle partage plus à l’est 7 540 km de frontière avec le Kazakhstan, puis avec la Mongolie et la Chine.

Moscou est sa capitale incontestée malgré la prétention historique de Saint-Pétersbourg. L’agglomération de Moscou est une des provinces russes et compte 38 millions d’habitants, soit un quart des 145 millions de Russes. La ville de Moscou a quant à elle dix millions d’habitants. Elle est située au nord-ouest de la Russie, dans sa partie européenne. La ville s’est construite autour de la Moskova, une rivière affluente de la Volga qui lui a donné son nom et qui a creusé la grande vallée dans laquelle s’est construite la capitale russe.

La plaine creusée par la Volga porte le nom de table russe. Une autre plaine creusée par l’Ob et l’Irtych, la plaine de Sibérie, s’étend de l’autre côté de la chaîne de l’Oural orientée Nord-Sud et qui sert traditionnellement de limite à la Russie européenne. Au-delà de la plaine de Sibérie viennent ensuite, à l’est, les plateaux étagés de Sibérie orientale, puis la chaîne d’Extrême-Orient. De la mer Noire à la mer Caspienne, à la périphérie méridionale du pays, s’étend la chaîne du Caucase qui culmine à 5 000 m d’altitude. En Sibérie méridionale, les massifs de l’Altaï, les monts Saïans, les chaînes de Ciskaïkalie et de Transkaïkalie servent de frontière avec le Kazakhstan, la Mongolie et la Chine. Mais le climat reste l’élément déterminant, de la glaciale toundra près des mers de l’Arctique, aux interminables forêts de la Taïga supportant les grands froids et les courts étés, jusqu’aux steppes semi-arides aux terres fertiles.



CLIMAT

Dans un pays recouvert par la neige cinq mois sur douze, l’état du sol a forcément des répercussions au quotidien. De nombreux éléments d’architecture et d’aménagement sont conçus pour vivre avec le froid, la neige et la glace : ce sont les portes basses pour économiser le chauffage, les maisons de bois à toits pointus, les villages placés sur les rares éminences pour dépasser la couche de neige, etc.

Les artistes se réfèrent aussi fréquemment à cette réalité et l’une des nouvelles les plus connues de Pouchkine, La Bourrasque de neige, adaptée au cinéma, évoque un destin bouleversé par la neige qui contrarie le rendez-vous de deux fiancés sur le point de se marier.

Le climat est un élément de fatalité avec lequel il faut compter en Russie. Le climat de Moscou est continental, avec des étés relativement chauds et secs et des hivers très rigoureux. C’est en janvier que l’on y enregistre les températures les plus basses, avec une moyenne de - 11 °C. En mars, on enregistre encore une moyenne de - 4 °C, mais le printemps s’annonce à partir de la mi-mars. Quand les neiges commencent à fondre, en avril, les températures sont à peine positives, mais la Moskova brise son carcan de glace.

Le printemps n’arrive vraiment qu’en mai, symboliquement le 2 du mois, quand les premiers orages éclatent, quand les pommiers commencent à fleurir. Mais le printemps (comme l'automne) est plus une intersaison qu'une saison telle qu'on l'entend en France. Le mercure monte très vite et on peut connaître de véritables températures estivales (25-30 °C) dès le mois de mai. C’est en juillet que l’on a le plus chaud, avec une moyenne de 21 °C. En août, le thermomètre descend à 17 °C, et l’automne pointe son nez dès la fin du mois avec les premières chutes de feuilles. Mi-septembre, l’hiver s’annonce déjà par les premiers gels nocturnes, pour se confirmer fin octobre, avec parfois les premières neiges. L’hiver est bien là en novembre et règne en maître pour au moins quatre mois.



ENVIRONNEMENT ET ÉCOLOGIE

Le mépris soviétique pour l’environnement et la très forte industrialisation de Moscou ont laissé des séquelles importantes. Malgré une prise de conscience de la part des autorités moscovites, les moyens pour lutter contre la pollution restent largement théoriques. Les eaux sont polluées et les Moscovites méfiants, même sur le traitement de l’eau courante qui la rend a priori potable. La pêche est quant à elle interdite et les poissons de toute manière rares. Autre souci quotidien, la pollution de l’air, très importante à Moscou, en raison des usines mais surtout de la masse des automobiles qui sillonnent les très larges axes routiers jusqu'au centre-ville. Les fumées et le bruit générés par ces pots d’échappement laissent rêveur, malgré les contrôles institués par la ville de Moscou. Il existe de nombreux parcs à Moscou ; des charmants petits carrés de verdure oubliés çà et là dans l’anarchique tissu urbain moscovite, aux grands parcs qui font respirer la ville : Gorki, Izmaylovo, Sokolniki, Kuskovo ou encore le merveilleux jardin botanique.



Histoire
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Histoire - Statue équestre de Youri Dolgorouky, fondateur de Moscou.
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« La Russie est un secret, enveloppé d’un mystère que dissimule une énigme. » Cette phrase célèbre, prononcée par Churchill en 1939, semble prendre toute son ampleur au regard de l’histoire de ce pays. Le premier trait marquant est la multitude des influences les plus diverses qui n’ont cessé de venir se superposer les unes aux autres tout au long des siècles. Les Varègues, peuple d’origine normande, apportent à la Russie sa première organisation institutionnelle.

Puis Byzance prend le relais à partir de la conversion de la Russie à l’orthodoxie au Xe siècle, en jouant un grand rôle dans le développement d’une langue écrite, d’une architecture et d’un art, la peinture d’icônes.

Le joug mongol du XIIe au XIVe siècle est un élément perturbant, car il coupe la Russie de l’Europe pendant 250 ans et la prive par là même de la période de la Renaissance.

Aussi cet événement expliquera-t-il la tentative des dirigeants suivants de trouver un modèle permettant au pays de rattraper le temps perdu pendant cette époque. Ainsi la Russie s’ouvre-t-elle radicalement à l’Occident sous l’égide de Pierre Ier et de Catherine II au XVIIIe siècle, avant de se voir imposer à nouveau un modèle tout à fait différent en 1917 : le socialisme, c’est-à-dire une utopie prenant le pouvoir, qui, faisant table rase du passé, transforme à nouveau profondément la société durant 70 ans. Enfin, depuis la chute de l’Empire soviétique en 1991, la société s’est ouverte rapidement à de nouvelles valeurs, jusque-là inconnues : les lois du marché, l’esprit d’entreprise et l’appétit de la consommation. Le dernier grand coup d’éclat de cette histoire mouvementée semble être le discours de Boris Eltsine donnant sa démission le 31 décembre 1999.

L’histoire de ce pays où se rencontrent deux continents, l’Orient et l’Asie (la chaîne de l’Oural marque la séparation entre les deux), est pour le moins mouvementée. En moins d’un siècle, deux empires se sont effondrés, l’Empire tsariste en 1917 et l’URSS en 1991, modifiant à nouveau les frontières. Ainsi différents éléments modèlent la société russe. Tout d’abord, le rapport problématique du peuple à son identité. Puis le rôle de la religion comme catalyseur identitaire, que ce soit dans sa version mystique ou dans sa version athée sous le communisme. Enfin une hésitation permanente entre l’influence de l’Europe, l’occidentalisme, et celle de l’Orient, le slavophilisme, qu’illustre à merveille l’opposition entre les deux grandes villes, Saint-Pétersbourg, la « fenêtre ouverte sur l’Europe », et Moscou, éternel refuge des slavophiles.




Héritage du riche folklore slave


Les principales informations concernant la Russie kiévienne viennent de la Chronique de Nestor, écrite au XIe siècle par les moines Nestor et Sylvestre. Mais certains éléments de leur culture marqueront longtemps la future Russie. Ils possèdent un riche folklore et se transmettent oralement de génération en génération des contes, qui se perpétueront dans la tradition russe. Ces contes tournent toujours autour des mêmes personnages. Un tsar qui a trois fils (ou trois filles), d’où l’importance symbolique du chiffre trois : la troisième fois est toujours la bonne. Ivan Tsarevitch est le plus jeune fils du roi et doit surmonter des épreuves ; la princesse Vassilissa, Hélène, qui est malmenée, a le pouvoir de se transformer en oiseau ou en grenouille ; la fameuse Baba-Yaga est une sorcière qui habite une maison sur des pattes de poule dans la forêt profonde et qui a terrorisé des générations de petits Russes. Malgré son caractère terrifiant, il faut passer par elle pour devenir indépendant. Les Slaves avaient une notion très haute de la pédagogie.

Par ailleurs, ils créent des notions qui resteront imprimées pendant des années dans la mentalité russe. Ils élaborent le concept d’obchina, selon lequel la terre appartient à celui qui la cultive : elle fait donc l’objet d’une exploitation et non d’une possession, elle est propriété collective. Enfin le prince est toujours entouré par des compagnons d’armes : il s’agit des boyards, qui joueront un rôle déterminant dans l’histoire russe.







Chronologie



La Russie avant Moscou

[image: ] 862. Appel au prince varègue Rurik.

[image: ] 882. Oleg fait de Kiev la capitale de sa principauté.

[image: ] 988. Baptême de la Russie, sur décision du prince Vladimir Ier, dit « le Saint ».

[image: ] 1113-1125. Vladimir règne toujours à Kiev mais, inquiet de la puissance de Novgorod, il regarde vers le nord-est. Fondation de la ville de Vladimir.

[image: ] 1136. Novgorod devient autonome (de Kiev) suite à la destitution de son prince.

[image: ] 1147. Moscou est mentionné pour la première fois dans les chroniques. Youri Dolgorouky, prince de Vladimir, aurait remarqué le site. Subjugué, il décide d’y faire construire une forteresse (Kremlin) en bois.

[image: ] 1223. Bataille contre les Mongols sur les bords de la Kalka. L’armée russe est défaite.

[image: ] 1237. Invasion du Mongol Baty, petit-fils de Genghis Kahn.

[image: ] 1238. La « Horde d’Or » tataro-mongole déferle des steppes centre-asiatiques.

[image: ] 1240. L’armée de Baty s’empare de Kiev.

[image: ] 1242. « Bataille de glace » (Ledovoie poboishe) sur le lac Peïpous ou Tchoudovo : Alexandre Nevsky défait les chevaliers Porte-Glaive.

[image: ] 1252-1263. Alexandre Nevsky est Grand Prince de Vladimir.



L’ascension de Moscou

[image: ] 1325-1340. Ivan Kalita est prince de Moscou.

[image: ] 1328. Le métropolite Pierre transfère à Moscou son siège de Vladimir.

[image: ] 1350. Le monastère de La Trinité est fondé par Serge de Radonège. La ville développée autour de ce monastère a retrouvé aujourd’hui son nom, Serguiev Possad.

[image: ] 1359-1389. Dimitri Donskoy est Grand Prince de Moscou.

[image: ] 1380. Bataille du Koulikovo Polé (Champ-des-Bécasses). Le prince de Moscou Dimitri écrase les armées tataro-mongoles.

[image: ] 1448. L’Eglise russe devient autocéphale.

[image: ] 1462-1505. Début du règne d’Ivan III (né en 1440).

[image: ] 1478. Ivan III soumet Novgorod.

[image: ] 1480. Fin du joug mongol. Ivan III refuse de payer le tribut.

[image: ] 1485. Rattachement de Tver à Moscou.



Moscou impériale

[image: ] 1547. Ivan IV le Terrible (1530-1584) est couronné tsar à Moscou.

[image: ] 1552. Conquête de Kazan.

[image: ] 1555-1560. Edification de la cathédrale Basile-le-Bienheureux, en mémoire de la prise de Kazan.

[image: ] 1558. Début de la guerre de Livonie.

[image: ] 1570. Ivan le Terrible met à sac Novgorod.

[image: ] 1571. Le khan Devlet livre Moscou aux flammes.

[image: ] 1582. Fin de la guerre de Livonie. Moscou perd toutes ses conquêtes sur le territoire livonien. Début de la conquête de la Sibérie.

[image: ] 1584. Fondation d’Arkhangelsk. Mort d’Ivan IV. Début des luttes de succession et de la période dite « des troubles ».

[image: ] 1591. Mort mystérieuse de tsarévitch Dimitri, fils d’Ivan le Terrible, à l’âge de 8 ans, à Ouglitch.

[image: ] 1598. Mort du tsar Fiodor.

[image: ] 1598-1605. Le Conseil élit tsar Boris Godounov.

[image: ] 1605. Un faux Dimitri est couronné à Moscou (1605-1613).

[image: ] 1606. Assassinat du faux Dimitri par les boyards. Vassily Chouysky est élu tsar.

[image: ] 1609. Smolensk est assiégé par l’armée polonaise de Sigismond.

[image: ] 1610. Vassily Chouysky est renversé et l’héritier de Pologne, Ladislas, est élu par les boyards sur le trône de Russie. Les Polonais s’installent au Kremlin.

[image: ] 1611. Prise de Novgorod par les Suédois. Création de l’armée populaire (opoltchénié) russe.

[image: ] 1613. L’armée populaire russe libère Moscou. Michel Romanov est élu tsar.

[image: ] 1645-1676. Le tsar Alexey Mikhaylovitch succède à son père, Mikhail.

[image: ] 1652-1666. Patriarcat de Nikon. Ses prises de positions modernistes, approuvées par le concile de 1654, provoquent un schisme au sein de l’Eglise russe.

[image: ] 1654. L’Ukraine fait allégeance à Moscou.

[image: ] 1666-1667. Deux conciles condamnent le Schisme et destituent Nikon.

[image: ] 1672. Le 6 juin, naissance de Pierre le Grand.

[image: ] 1682. Pierre succède à son frère Fiodor III et est élu tsar sur la Grande Place de 1682-1689 : régence de la princesse puis de la tsarine Sophie.

[image: ] 1689. Pierre Ier (1672-1725) écarte Sophie du pouvoir.

[image: ] 1699. Rénovation du calendrier par Pierre Ier.

[image: ] 1700. La Russie s’engage dans la Guerre du Nord. Défaite de Narva.

[image: ] 1703. Pierre le Grand fonde Saint-Pétersbourg sur les bords de la Baltique.

[image: ] 1705-1711. Révolte des Bachkirs.

[image: ] 1709. Victoire de Poltava.

[image: ] 1712. La capitale est transférée à Saint-Pétersbourg.

[image: ] 1721. Fin de la Guerre du Nord. Paix de Nystadt. Pierre prend le titre d’empereur (imperator) en créant l’Empire russe.

[image: ] 1722. Instauration de la « Table des Rangs ».

[image: ] 1725. Mort de Pierre Ier.

[image: ] 1762. Révolte de palais. La garde place Catherine II (1729-1796) sur le trône.

[image: ] 1768-1774. Première guerre contre la Turquie.

[image: ] 1772. Premier partage de la Pologne.

[image: ] 1773-1774. Révolte d’Emelian Pougatchev.

[image: ] 1783. Rattachement de la Crimée. Le servage est étendu à l’Ukraine. Le tsar Irakly de Géorgie fait allégeance à la Russie.

[image: ] 1787-1791. Deuxième guerre contre la Turquie.

[image: ] 1793. Second partage de la Pologne.

[image: ] 1795. Troisième partage de la Pologne.



L’apogée de l’Empire

[image: ] 1796-1801. Règne de Paul Ier.

[image: ] 1799. Campagne de Souvorov en Italie.

[image: ] 1801. Révolte de palais. Paul Ier est assassiné, Alexandre Ier (1777-1825) monte sur le trône.

[image: ] 1807. Paix de Tilsit.

[image: ] 1809. Rattachement de la Finlande après la victoire sur la Suède.

[image: ] 1812. Les troupes de Napoléon Ier entrent en Russie.

[image: ] 1814-1815. Congrès de Vienne.

[image: ] 1815. La Sainte-Alliance. Rattachement du grand-duché de Varsovie à la Russie, sous le nom de tsarat de Pologne.

[image: ] 1819. Création de l’université de Saint-Pétersbourg.

[image: ] 1822. Moscou est reconstruit en dur, presque intégralement.

[image: ] 1825. La révolte des décembristes à Saint-Pétersbourg. L’armée russe est défaite en Crimée (1854-1856) par les Français et les Anglais.

[image: ] 1833. Edition du Code des Lois.

[image: ] 1855. Alexandre II (1818-1861) monte sur le trône.

[image: ] 1856. Paix de Paris.

[image: ] 1858. Paix d’Aigun. La Russie annexe la région de l’Amour.

[image: ] 1859. Conquête du Caucase oriental.

[image: ] 1860. Le Conseil de Moscou, sorte de gouvernement autonome, est élu.

[image: ] 1861. Abolition du servage par le tsar Alexandre II.

[image: ] 1881. Assassinat d’Alexandre II à Saint-Pétersbourg. Alexandre III (1845-1894) monte sur le trône.

[image: ] 1891. Début de la construction du Transsibérien.



La chute de l’Empire

[image: ] 1894. Nicolas II (1868-1918), le dernier tsar de Russie, succède à son père.

[image: ] 1901. Naissance du parti socialiste révolutionnaire.

[image: ] 1903. Création de deux groupes rivaux, les bolcheviks et les mencheviks.

[image: ] 1904. Attaque de Port-Arthur.

[image: ] 1904-1905. Première révolution russe.

[image: ] 1905. Traité de Portsmouth.

[image: ] 1905. Le cuirassé Potemkine. Les marins du Potemkine se mutinent à Odessa.

[image: ] 1906. Insurrection armée à Moscou.

[image: ] 1912. Parution du premier numéro de La Pravda le 23 avril.

[image: ] 1914. Première Guerre mondiale.

[image: ] 1917. Révolution en février. Nicolas II abdique le 3 mars, et un gouvernement dirigé par Kerensky se forme dans la capitale. En octobre, le parti de Lénine prend le pouvoir à Petrograd.

[image: ] 1918. Création de l’Armée Rouge en janvier. Paix de Brest-Litovsk le 3 mars. Le 11 mars, Lénine transfère le gouvernement soviétique de Petrograd à Moscou qui devient capitale de la Russie bolchévique. En juillet, la Constitution de RSFSR (République soviétique fédérative socialiste de Russie) conclut formellement l’histoire de l’Empire russe. Le 16 juillet, c'est la fin des Romanov : Nicolas II, sa femme et ses cinq enfants sont fusillés.



L’URSS : de Lénine à Staline

[image: ] 1921. Mise en place de la NEP.

[image: ] 1922. Staline devient Secrétaire général du parti communiste.

[image: ] 1924. Mort de Lénine.

[image: ] 1927. Trotski est écarté du pouvoir.

[image: ] 1928-1932. Premier plan quinquennal.

[image: ] 1936-1938. Purges staliniennes et Procès de Moscou.

[image: ] Mars 1939. Pacte germano-soviétique.

[image: ] 22 juin 1941. Les troupes nazies attaquent l’URSS (22 juin).

[image: ] 1943. Reddition de l’armée allemande à Stalingrad (janvier).

[image: ] 9 mai 1945. Grande victoire.

[image: ] 5 mars 1953. Mort de Staline.



De la déstalinisation à la détente

[image: ] 1953. Khroushtchev succède à Staline. Mise au point de la bombe H.

[image: ] 1956. Le XXe Congrès donne le coup d’envoi de la déstalinisation. L’URSS met au point sa bombe H.
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